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LA ROUTE QUEBEC 
LA MALBAIE

A lire 'es comptes rendus des 
journaux sur l'inauguration de la 
route Québec-La Malbaie, on saisit 
d’emblée toute l'importance qu’il 
faut attacher à la politique de voirie 
du gouvernement Taschereau.

Toute la population de ce district 
demandait la construction de cette 
roule. Elle la possède aujourd’hui, 
et le gouvernement prend son entre- 
lien à ses frais. Cette voie est 
splendide, solide, durable. Comme 
tant d’autres, elle est la création 
d’un esprit qui a de l’ampleur et de 
la vision : l’honorable M. lVrron. 
I.e présent ministre de la voirie ap­
paraît à tous comme un administra­
teur hors iigne. Il n’a aucun souci 
de popularité facile à s’acquérir. 
.Mais il travaille comme un géant 
dans le domaine des grandes réalisa­
tions administratives. La province 
n’a jamais eu autant besoin d’hom­
mes d’action aussi pratiques, M. 
Perron voit large, lorsque les hori­
zons économiques sont effectiveinent 
vastes. Et il exécute largement, 
pour le vaste avenir national qu'il a 
entrevu d’un ceil sûr.

La route Québec-La Mnlbaie, qui 
sera prolongée l’an prochain jusqu’à 
Saint-Simeon et plus tard, il faut 
l'espérer, jusqu’à Chicoutimi, est une 
artère de* vie. Elle est destinée à 
animer, comme en un seul corps so­
cial. les deux trançons organiques, 
jusqu’ici séparés par des barrières 
naturelles presque titnnesques (chaî­
nes de montagnes élevées, gorges et 
précipices) : c’est-à-dire la vieille 
région aux alentours de la cité de 
Québec, et la vallée du lac Saint- 
dean dont le progrès est marqué par 
un développement économique pres­
que incroyable. Dans cet. immense 
district, qu’est le nôtre, peuplé de 
groupements épars et trop profondé­
ment isolés mais riches d’une richesse 
rare, elle va faire finer la vie, une vie 
surabondante, intense, bienfaisante à 
tous les points de vue. C’est la 
force même de la province qui en 
sera décuplée : force de cohésion 
ethnique, force d’agrandissement ma­
tériel, force que procure une poussée 
formidable du progrès dans un ter­
ritoire subitement ouvert à une gi­
gantesque exploitation industrielle.

Pour apprécier cette réalité puis­
sante, il faut avoir parcouru cette 
route merveilleuse qui, avec tous les 
adoucissements que peuvent apporter 
le génie et le travail humain, traver­
se la nature austère, grandiose, et 
tourmentée des Laurentides : il faut 
aussi avoir senti battre, comme d’une 
nouvelle vie, le cœur généreux, in­
dompté de ce peuple qui, échelonné 
tout le long de la côte, dans Mont­
morency. Charlevoix et sur les rives 
du Saguenay, sort ainsi de sa quasi- 
solitude pour entrer dans le concert 
economique provincial avec une in- 
•luenee prépondérante et des assuran­
ces de prospértié qui font envie aux 
partie.*: jusqu'ici considérées comme 
les plus belles, les plus actives et les 
plus avancées du \icux Québec. En 
prenant contact avec lui, on com­
prend—et c’est une joie à goûter— 
quel éveil, un peu fiévreux mais sain, 
parce que ces populations respirent 
la santé morale et physique, a donné 
cette voie de communication aux 
espoirs si longtemps caressés de ce 
peuple fort, qui a tant peiné pour 
asservir et féconde* une nature <l’ap­
parence indomptable et dénuée.

M. lVrron rappe lait que, depuis sa 
prise de direction du service de la 
Voirie, il avait puisé vingt-huit mil­
lions de dollars à la Trésorerie publi­
que pour accomplir l'œuvre qu'il 
s’était tracée. Le résultats obtenus 
par cette politique générale révèlent 
que cette dépense, en soi considéra­
ble, n’est rien en comparaison des 
bienfaits de toutes sortes qu’en reti­
rera la province et qui lui vaudront 
une prospérité accrue, inespérée. La 
route Québec-La Malbaie est le plus 
frappant exemple d’entreprise gou­
vernementale hardie menée d’a­
plomb, et d'intérêt vraiment natio­
nal. C'est, en un raccourci concret, 
de la haute politique, c'est-à-dire

M. MEIGHEN ET
LES ELECTIONS

Nous tenons à reproduire intégra­
lement un article fort significatif que, 
sous ce titre, publie “ Le Droit ", 
d’Ottawa, ('e journal, on le sait, re­
flète la pensée d’une bonne partie et 
d’une partie influente, de l’élément 
franco-ontarienne. Et remarquons 
qu’il n’a rien d'un journal propre­
ment dit libéral. Dans la lutte qui 
s’annonce, son appui donné carré­
ment à la politique générale de Mac- 
KVnzie-King peut donc être considéré 
comm** une adhésion. 11 y a là un 
signe assez certain que les Canadiens 
français d’Ontario (ils sont 1100,000} 
feront bloc pour supporter le gouver­
nement King, puisque, à en juger par 
l’article du " Droit ”. même le grou­
pe qui n’est pas regardé comme fran­
chement libéral votera pour la politi­
que ministérielle.

Voici l'opinion du 44 Droit" :
44 Le premier ministre a bien fait 

de rappeler à M. Meigltcn et à la 
presse conservatrice que l'existence 
nnstihitionncllc du parlement actuel 

durerait jusqu'au 1er janvier 1027. A 
en croire le chef de l'opposition, le 
gouvernement trahirait sa mission et 
abuserait de ia confiance populaire en 
retardant d’une minute la tenue 
d’élections générales.

“ Ne nous méprenons pas sur la 
lépcrcussion des prochaines élections 
fédérales. Ce vote donné par la 
niasse électorale sur des problèmes 
et des conditions qu’elle est essentiel­
lement incompétente à régler et à ju­
ger ne changera rien. Le danger est 
que la situation qui nous a été faite 
par le double fléau de la guerre et de 
la nationalisation des chemins de fer 
empire ,quc les impôts intolérable, 
que la situation devienne intolérable, 
si le parti responsable de la partici­
pation à la guerre, de la conscription, 
de l'achat du Canadien-Nord et du 
Grand-Tronc revient au pouvoir.

Dans les circonstances actuel­
les, «1 serait préférable qu etc juge ne 
soit pas livré à une période de lutte 
électorale, synonyme de gaspillage, 
de temps et d’argent, de discorde na­
tionale. d'agitation stupide des es­
prits d'obscurcissement des intelli­
gences. Cependant, selon toutes les 
apparences, il y aura des élections 
générales au cours de l’automne. 
Mais que h* public n’aille pas s’ima­
giner ipie M. King a agi à l’instiga­
tion de M. Meighcn.

“ La tenue d’élection est pratique­
ment décidée depuis longtemps et M. 
Meighcn b* sait. Quel mérite a celui- 
ci d'exploiter un retard dû à des ra­
sons (i’administration et de conve­
nance ?

“ De plus, b* chef de l’opposition 
est mal venu de reprocher à M. King 
une hésitation qui n’est qu ’apparen­
te. En effet, ne faisait-il pas partie 
du cabinet Gordon, qui non content 
de maintenir b* parlement en existen­
ce de 1011 à 1 fil fi, soit jusqu'à la 
limite accordée par la Constitution, 
obtint, à la faveur des événements 
troubles de la guerre, de prolonger, 
pendant toute une année, la vie du 
Parlement.

4* Et qu’advint-il pendant cette 
année extorquée ? Ce (pii pouvait, 
arriver de pire : la continuation 
d’une participation ruineuse, la cons­
cription, l’étatisation des chemins de 
fer.

“ M. Meighcn attribue à l’absence 
d’un liant tarif douanier et aux com­
promis eut n* libéraux et progressistes 
b mnrasin edex affaires, l’exode des 
Canadiens aux Etats-Unis, l’imposi­
tion de lourds impôts.

44 Le tarif des douanes est à peu 
de chose près ce (pi’il était lorsque le 
parti conservateur fut battu en lfi21 ; 
les compromis qui scandalisent M. 
Meighcn pâlissent à côté de ceux que 
consentit sir Robert Borden pour ob­
tenir l’entrée de M. Crerar dans le 
cabinet unioniste.

44 Mais le mouvement des nôtres 
vers les Etats-Unis et les impôts sont 
la conséquence logicpie de la politi­
que suivie par le gouvernement qui a 
administré les affaires du pays pen­
dant la guerre et dont M. Meighcn 
faisait partie.

Le gouvernement libéral a assu­
mé en lfi'21 uni» lourde tâche. L’hé­
ritage laissé par les conservateurs, et 
par M. Meighcn, tout spécialement, 
n’était pas alléchant. Payer les det­
tes contractée spendant la guerre, 
remplir sans cesse ce tonneau des 
Danaïdes qu’est le réseau du chemin 
de fer national, c’en est assez pour 
unbarrasscr n’importe quel gouver­
nement, surtout un gouvernement qui 
ne jouit pas d’une très forte majorité.

“ In* gouvernement King a réussi à 
diminuer la dette publique, il n’a pas 
jeté b* pays dans des aventures rui­
neuses. U n’a pas voulu satisfaire 
avec votre bel argent canadien l'ap­
pétit dévorant de l’impérialisme an­
glais.

“ Ce seul fait, joint à sa répu

lui vaut l’hostilité de la finance an­
glaise, américaine et canadienne, de 
la ploutocratie internationale qui 
mousse ses affaires en saignant et en 
ruinant les peuples.

“ (Vtte avidité des gros intérêts 
est significative ; elle explique la 
bâte de M. Meighcn à ce que le gou­
vernement dissolve le Parlement. 
Elle dit aussi quel devra être aux 
prochaines élections, le devoir de tous 
ceux qui ont à cœur la bonne admi­
nistration et l’autonomie de notre 
pays."

LES PROGRES DU
PONT

Les journaux publient des photo­
graphies des travaux qui sont eu 
cours à Lottgucuil pour le pont de 
la rive sud.

La commission du port, autorisé** 
et supportée par le gouvernement 
King et bénéficiant de l’appui du 
gouvernement provincial, a l’inten­
tion de pousser de l’avant cette ma­
gnifique entreprise, qui sera si utile à 
toute la population de ccttc rive en 
même temps qu’à celle de Montréal.

Après avoir tout fait en Chambre 
et hors de Chambre pour empêcher 
la construction de ce pont, les conser­
vateurs avaient inventé une nouvelle 
légende et prétendaient (pie c’était 
une simp!** promesse électorale, (fi 
que le pont ne serait jamais construit.

Les libéraux n’ont même pas voulu 
prêter l'oreille à cette absurde ru­
meur, sachant bien que les laits leur 
donneraient un éclatant démenti.

Les travaux du pont sont mainte­
nant en pleine voie : bientôt de nou­
velles soumissions seront ouvertes et 
le nouveaux contrats accordés. Et 
on peut déjà entrevoir la date où le 
pont sera ouvert à la circulation.

On peut juger, par cet exemple, de 
!n bonne foi de nos adversaires et d** 
a fragilité des arguments qu’ils in­
voquent contre nous.

Les conservateurs, quand ils 
étaient au pouvoir, ont toujours re­
fusé d’entreprendre cette const rue- 
t ion.

Nous l’avons dit, quand le gouver­
nement libéral présenta sa mesure en 
Chambre, l’opposition fit toutes sor­
tes de difficultés pour en retarder 
l'adoption.

Subséquemment, les journaux 
liions, à Montréal, mécontents (b* 
l'emplacement qu’on avait .choisi 
Inns l’est, s'objectèrent au nom 
l’une économie factice, puisque ce 
pont est un besoin urgent et qu'il 
rapportera des revenus importants.

Mais le comble a été l’attitude de 
nos adversaires, cet été, (pii préten­
daient que ce pont ne serait pas cons- 
t mit.

Les électeurs de Montréal, comme 
eux de la rive sud. peuvent par ce 

fait estimer la valeur des arguments 
les conservateurs, dans la présente 
campagne.

En dotant la métropole et les mu­
nicipalités environnantes de cette 
construction, le gouvernement King 
répond à un besoin essentiel et donne 
une nouvelle preuve de son esprit 
d'initiative et de progrès.

aujourd’hui pour remédier à la si­
tuation créée par les Etats-Unis en 
nous fermant hermétiquement leur 
marché domestique.

‘‘ Rien ne sert de récriminer, de 
s’en prendre à qui n’en peut mais.
Il faut chercher ailleurs d’autres dé­
bouchés de n'tnplaeement."

Ajoutons à ceci (pie les débouchés 
de remplacement ne vaudront jamais, 
pour nous, le marché américain, qui 
est à notre portée et nous paierait 
autant que la clientèle domestique. 
Quand on songe qu'il nous faut, pour 
vendre un Ineuf, traverser les océans 
et les continents, alors (pi'une popu­
lation de 120 millions vit à nos côtés, 
on conçoit l'anomalie de la situation.

Il n’y a (pi'un remède, ne l’ou­
blions jamais : la réciprocité dans les 
produits naturels. Nous devons y 
fondre sans cesse it chercher à l'ob­
tenir des Etats-Unis. Ceux-ci sont 
mieux disposés à notre égard qu'on 
ne h* croit généralement. Nous avons 
lieu de croire que Uopitiion publique, JS* 
en ce pays, se tourne partiellement 
vers un échange libre, et il suffira 
peut-être d’un effort suivi, d'un effort 
pratique et intelligent, de la part du 
Canada, pour obtenir de précieuses J 
concessions.

L’avenir de notre commerce est là.
La prospérité ne se produira rapide­
ment (pi’à cette condition.

AVIS

POURQUOI NE SE 
RECLAMENT-ILS 

PAS DE M. 
MEIGHEN?

LA MICA INSULATOR Co. a le plaisir d’an­
noncer qu'ils sont encore en position de donner du 
Mica pour être effeuillé dans les maisons privées

A toutes les Succursales.
Toutes personnes désirant faire cet ouvrage n'au­

ront qu’à se présenter à nos différentes succursales où 
nous leur donnerons

TOUTES LES INSTRUCTIONS NECESSAIRES. .
MICA INSULATOR CO.

VICTORIA VILLE, F. Q.
•*”*!V*

Les conservateur., continuent de se 
réclamer des chefs libéraux dans leur 
appel aux électeurs.

A les en croire, ce qu'ils veulent . ...
rétablir au Canada, c’est la politique b'1" " existe toujours, mais il est en-
de Laurier el .le Uouin. ,!0r» l,! act"cl ,lu lmrtl C0,,8,!r-

valeur.

bien les élire.
Uct te campagne est. croyons-nous, 

sans exemple dans Uhistuire politique 
d«* ce pays.

En effet, non seulement M. M«*i-

Nous avons déjà fait ressortir la 
signification qui se dégage d’une pa­
reille attitude.

Il est curieux, en effet, que ees ora­
teurs ne songent pas à puiser dans les 
( nseignements de leurs propres chefs 
le thème de leurs discours.

Ils ne parlent de retourner ni au 
temps de M. Borden, ni à celui de M. 
Meighcn.

C’est pour lui (pic les électeurs vo­
teraient s'ils avaient la faiblesse de 
voter pour ses candidats.

Et ce il’est pas le temps de Lau­
rier, mais celui de Meigltcn, que le 
pays verrait revivre.

Pourquoi scs amis se réclament-ils 
de nos chefs et non pas de lui V

La réponse est toute claire : C’est

fF TC 1C DC DC DC

Ils sont tellement convaincus (pie (pi’ils n'ont eux-mêmes aucune cou­
sons ces deux chefs le pays a connu fiance ni dans le prestige ni dans le 
les pires calamités, qu’ils font silence caractère de celui qui, de 1 fi 17 à 1921, 
sur cette période comme si elle n’a- matôt comme le principal conseiller 
vait jamais existé. de M. Borden, tantôt comme premier

Et c'est du côté libéral qu’ils vont ministre, a fait connaître au pays 
chercher Je parallèle de la situation Uépoquc la plus néfaste et la plus 
qu’ils promettent au pays, si on veut désastreuse de son histoire.

Cartes Professionnelles. Cartes d'A flaires
AVOCATS

Perrault, Lavergne, 
Girouard

AVOCATS

ARTIIABASKA, P. Q.
Bureau de Perrault & Perrault,

Bue de nolise.

PEPIN & MICHAUD
INDUSTHIEUS

ARTIIABASKA, P. Q.
Henri Pépin Johnny Michaud

L'HONORABLE J .-K. l'KRRAULT, C. B., 
Ministre de la Colonisation, des Mines 

et des Pêcheries.
OU EST LE REMEDE ? ' Loultt-Kennud ljivcrgne, B. !.. LL. B., C. B.

Wilfrid Girouard, B.A. B.C.L.
Tel. Bell et Local

entrepreneurs de construction de toutes 
sortes. Mnniiacturiers de portes et chfts- 
sis. Bois de const ruction à vendre. 
Tournage, découpage, lads réparé.

Clmulfcrie installée dans la manufacture

JULES POISSON, C. R.
AVOCAT

ARTIIABASKA, P. Q.
Tel. Local Bureau rue de l'Eglise

On a constaté, depuis quelques an­
nées. une baisse dans l’exportation 
aux Etats-Unis d'un certain nombre 
de produits canadiens : les bestiaux, 
b* blé, les pommes (b* terre, les pro­
duits laitiers, les fourrages et autres.
Les adversaires du gouvernement----------------------------------------------
n’n„l ,,ns tardé « se saisir ,1ci ce fait JQHN F. WALSH.C.R. 
pour s en torger un argument contre 7
lui. i AVOCAT

Mais il faut manquer de sincérité Tel. Harbour 1!M3. Bureau 97 St-Jacqucs 
à un degré considérable pour impu-j MONTREAL, P. Q.,
1er à l’Etat une situation (pii ne dé- ..-----------------------------------------

Côté, Champoux & Lavoie,

Tourigny & Tourigny
MARCHANDS

VICTOR IA VILLE, P. Q.
Meuble»—Tnpi»—prélnrtu

Amédée Landry,
AUPENTKUR

BECANCOIJR, Comté de Nicolet.

M. IJtndry est un arpenteur d'expérience

AVOCATS

SI, rue St-Pierre — QUEBEC
franchissable aux portes du Canada, 
est cause de tout le mal. Or, ce tarif
n’a pas été fabriqué à Ottawa, on le --------
sait bien. Pour être plus juste, il *'*• l'.-H. fête, 1 un des associés, tient 
faudrait dire que Washington n’a S(}n bureau U sa maison, A Artlinbaskn, 
fait son fameux barrage douanier °11 recevra ceux qui désirent le voir.
la monumentale erreur de l’électorat V ï71 77 o 77 i
canadien en ion. ; Laliberte & Marchand

A ce sujet, la 44 Presse " remarque avocats

fort judicieusement : 44 Quand on VICTORÏAV1LLE, P. Q.
veut sincèrement remédier à une crise WILFRID LA LIBERTE, c:. R. 
économique, il convient avant tout 
d’en rechercher les causes. La mé­
vente d’une partie de nos produits 
agricoles, en ees dernières années, dé- 
live principalement, et pour certains 
produits exclusivement, de la ferme­
ture du marché américain.

44 Or, soyons de bonne foi ; contre 
cet état de choses nous sommes com­
plètement désarmés en l'occurence.

Le Dr Roch Hébert
SPÉCIALISTE

Des yeux, des oreilles, du nez et 
de la gorge

72, Des Forges, TROIS-RIVIERES«•

Le Dr Hébert sera à Vietoriaville, à 
l'Hôtel Bernier, le 4èmc mardi de 
chaque mois, où il verra les clients 
de 8 hrs a. m. à 1 lire p. m.

Tél. 1424.

Le Docteur EDGAR LAROUCHE
DENTISTE

Rue Notre-Dame, - V1CTORIAVILLE

Fait les Plombages, extrait les dents et les nerfs dentaires ; ces der­
niers en moins de dix minutes,

Absolument sang douleur, nu moyen de L'ACAINE,
dont il possède le privilège absolu dans tout le 

district d'Arthabaska.
tJCaf^Satisfaction garantie pour tout ouvrage

dentaire
£^t: t r,z3i,r,zrr=icr nn -.—.nnirnrrin.

CONSOMMATEURS

Demandez les viandes fumées et sau­
cissons, Marque “ Fédérée Princeville ", 
vous aurez entière satisfaction.

En ces temps chauds de l’année, 
Mesdames les ménagères, vous préférez 
servir le repas le plus expéditif ; le Jam­
bon cuit “ Fédérée ”, mets très appétis­
sant, répondra exactement à votre désir.

Exigcz-le de votre fournisseur.

D11 PAUL OSTIGUY
SPECIALISTE

Coopérative Fédérée de Québec
Succursale de Princeville, P. Q.

*********tNMQKWWM'

M. Phillippe Lachance j differentes maniérés
1 ' D’AIDER NOTRE JOURNAL

PRINCEVILLE, P. Q. _____
--------  ■ 1.—En s’y abonnant ou en

A toujours en magasin $3,000.00 do payant son abonnemet.
c . rtnv,«,m\Tma 2.—En lui procurant de nou-CERCUK1LS et ORNEMENTS „u„n„x ‘

PIHURPB MAUGHAM). 
Bureaux : Hôtel de Ville

! Maladies des Yeux, des Oreilles, 
du Nez et de Ja Gorge 

! 255 rue Sherbrooke Est,
Tel. EST 5684 Montréal.
8 fév. 1023 — 1 an.

NOTAIRES

Lavergne & Garncau
Albert Bergeron

NOTAIRES
, . , ARTIIABASKA, P. Q.

S Vn prendre a Pierre ou à Paul, au L'HON. L. LAVERGNE,
gouvernement ou à ses saints, c'est 
peut-être une satisfaction pour cer­
tains poltiiciens, mais pour les eulti- 
vatcurs canadiens, c’est sans profit

Entrepreneur de pompes funèbres, 
Embaumeur diplômé du Collège 
d'embaumement du Dominion 

C. R. GARNEAU. U. !.. R- ARTIIABASKA, P. Q.
__ _________ ____________ 29 Janvier 1926—1 nn.

Prix de $2.25 à $145.00 chacun
7 hopt i n o

AVIS PUBLIC

i

aucun.4 4
B. FEENEY, B. A.

Nous avons jadis repoussé l’of­
fre des Etats-Unis d'échanger en 
franchise nos produits agricoles.

NOTAIRE
Nous avons reçu à notre Librai­

rie un assortiment, dans toutes le* 
couleurs, de Savon “Sunset”, que'

Nous achetons : Bois de Papier, 
Bois de Construction, planche et 
madrier, lattes poteaux et dor­
mants sur les chars h votre station 
chez-vous, au plus hnut prix du

assurances: vie et feu nous vendrons au prix de 15cts 
Sans vouloir discuter le mérite du éclrnt et Vente de Debentures municipales le morceau.
verdict populaire, il reste, en tout scolaire» ou autres Vous pouvez teindre coton, «ot

gnanee d'élever les taux de douane,'cas, ceci d’acquis, d’indiscutable, que PRINCEVILLE, P .Q.' «•! Ininc n ver ce RB»on
nous sommes complètement désarmés

CANADIAN FOREST
CORPORATION REGD.,

92 St-Pierre, Québec.
28 août 1924.—1 an.

veaux abonnés.
3. —En le faisant lire.
4. —En lui apportant une colla­

boration littéraire.
5. —En sollicitant des annonces 

h son intention.
6. —En encourageant nos annon­

ceurs, disant que vous avez vu 
leurs annonces dans notre journal.

MM. les curés et les syndics des 
paroisses trouveront à ** La Li­
brairie de l’Union,” à Arthabaaka, 
des blancs de rôles pour réparti­
tion d’église et de presbytères.' 
Nous préparerons les cahiers, sol­
vant le nombre da feuille qo'ils 
désireront avoir.
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UNE C AN Al LLERIE

En 1017, des journaux bleus (le l’Ontario menèrent rondement leur 
campagne conscript ionnisto sur le dos de la province de Québec. Pour 
garder le pouvoir à la folie impérialiste la plus monstrueuse, on hurla le 
cri de. race et ou aviva toutes les haines que Laurier avait apaisées. Ce 
jeu des préjugés nationaux a désuni le pays en dressant les provinces les 
unes contre les autres.

A la veille, peut-être, d’un autre . . * au peuple, les mêmes éléments 
cherchent encore à exciter les ultra-loyaux contre les chefs du parti libé­
ral. Un journal signale entre autres, que les 44 organisateurs conserva­
teurs de l’Ontario ont commandé deux millions de petits Union Jack, 
(pic l’on distribuera partout pour monter l’opinion publique contre le ca­
binet King, parce (pi’il a mis en question le choix d’un drapeau cana­
dien.* ’
— Ce renseignement pent se compléter par un autre. 11 y a quelque 
Temps, un citoyen s'entretenait avec ITm des rédacteurs les plus en vu»* 
d’un grand quotidien anglais de la métropole. Voici à peu près les pa­
roles prononcées lors do ce ” : “ Nous nous réservons une bombe
patriotique pour la fin de la campagne. Nous distribuerons des Union 
Juclc partout, dans le . *e, et nos orateurs soulèveront celui-ci contre
King en disant 44 Regardez bien ce drapeau-là. C’est le drapeau (pi’ho­
noraient nos aïeux et qui garde dans ses plis le souvenir sacré de la vieille 
patrie. Regnrdez-le bien ! Si vous mainicnc/. le gouvernement King, il 
disparaîtra bientôt dans l’annexion, pour faire place au drapeau fait 
d’étoiles et do barres !”

Telle est. à peu près textuellement,la déclaration (pic faisait ré­
cemment un journaliste tory à un citoyen en vue. La discrétion nous 
fait un devoir de no nommer personne ; mais, comme nous sommes au­
torisés à donner le fait brut, nous croyons de notre devoir d’avertir h* 
peuple de la conspiration ourdie contre la vérité et le bon sens, au profit 
de politiciens sans conscience.

De telles tactiques remplissent le cœur de dégoût et ch* mépris. Tous 
les chefs conservateurs de ce pays savent fort bien qu'il n’est nullement 
question d’annexion avec lus Etats-Unis. Malgré cela, ils créent le fan­
tôme annexioniste et l'exhibent devant les foules ultra-loyales. T’est b* 
plus sordide abus «le la démocratie dont on pusse être témoin. (Vs fau­
teurs de discorde nationab sont responsables de ta déchéance où est tom­
bée la politique en certains milieux. Incapables de traiter lus grands pro­
blèmes, pt*u soucieux d’éclairer et d’instruire, pratiquant bien plus un 
sport de busting que la vraie politique, assez paresseux intellectuelle­
ment pour lie pas se documenter et se mettre en état de discuter, ils su 
contentent d’exploiter à leur profit personnel les sentiments humains les 
plus sacrés.

Or, le patriotisme est sacré, et les individus qui y ont injustement re 
cours pour gagner un tournoi dont l'enjeu est un litre ou une place, 
méritent la réprobation de leurs compatriotes. Nous avons déjà trop, 
parmi nos adversaires, du ees “gueulards ”, qui se savent que phraser les 
vieux clichés à «diet, qui ne. quémandent «pu* d«*s succès oratoires, et (pii 
n’ont rien dans la cervelle que leurs brûlantes ambitions et leurs malbon 
notes tactiques.

Que le peuple soit sur ses gardes ! L’ennemi u*t proche !

Or, nous ne voyons dans le programme conservateur, rien qui ne 
s’y trouvait déjà en 1021, alors que M. Meighen était au pouvoir.

Les seuls remèdes (pic le chef conservateur oiïrc au pays, sont le 
renouvellement de l’administration qu’il a donnée, quand il avait la 
charge fédérale.

Jl suffit d’un moment de réflexion, pour constater toute l’inanité de 
cette offre.

En elfet jamais, sous aucun gouvernement, le Canada n’a été dans 
un état aussi pitoyable que quand il était gouverné par M. Meighen.

Nous avions alors d’énormes déficits ; il fallait augmenter les taxes 
considérablement ; et cela n’empêchait pas la dette publique «le croître 
par bonds gigantesques d’une année à l’autre ; c’est dans cette menu* 
période que le gouvernement lit l’at liât d«*s chemins «b* fer qui sont un 
fan lean si énorme pour l«*s contribuables et construisit une marine mar­
chande aussi inutile que coûteuse.

Quant à l'administration de guerre «lu gouvernement l’ordcn-Mei- 
ghen. si 1 on veut être édifié, il suffit <l«* consulter b,* livre «le Sir Andrew 
Macl'hnil ou encore de demander au généralissime des aimées canadien­
nes, Sir Arthur Uurrie, «*e «pi il en pense.

Apres quatre années d’administration libérale, l«* bilan financier et 
économique du pa\s montre une amélioration très sensible de ions côtés.

Mais même si, par malheur, nos a lia ires étaient en mauvais état, on 
peut être sur «pu* le peuple canadien ne songerait jamais à les confier à ^ 
M. Meighen et à s«*s amis, qui sont l«*s auteurs directs «b* tous l«*s ennuis 
«pie le Canada a connus en ees dernières années.

Et il faut l'imprudence «lu chef conservateur, pour v«*nir s'olVrir com­
me guérisseur, alors qu’il a été au point d«* vue économique, coinnu* au 
point d«* vue national, une cause essentielle de trouble et de décrépitude.

NOTES LOCALES
Sa Grandeur Monseigneur Bru- 

uuult, évêque «b.* Nioolet, arrivera ici 
dimanche le b septembre vers trois 
heures «b* l’après-midi venant «b* 
Vietoriaville.

Pendant sa visite ici Monseigneur 
administrera le sacrement «le confir­
mât ion à deux cents enfants.

L’IIonorabie M. et Mme *1. E. Per­
rault sont revenus de Québec hier.

M. le juge (îustave Perrault. Mme 
Perrault «*t leur fils Clu.teauguay, 
après avoir passé plusieurs semaines 
«!«• villégiature à Percé «•{ i«*i, sont 
retournés à Montréal mercredi.

M. Alfred Paradis, commerçant, 
est allé à Montréal, mardi.

LES FAITS DEMENTENT
LA CAMPAGNE CONSERVATRICE

LA CAUSE ET UN REMEDE

Le grand mal dont lu Canada nsoufiVrt. depuis quelques années, est 
venu à la suite de la fermeture «lu marché américain aux produits oa- 
maliens.

Tj’honorable L.-A. Taschereau le soulignait d'une manière incisive 
durant sa visite à Bnic-Saint-Puiil et à La Malbaie. 44 Si les produits 
agricoles, disait-il, ne se vendent pas, la cause en est au tarif Fordnuv qui 
a élevé un mur «le Chine entre le Canada «*t l«*s Etats-Unis <*t a fait dimi- 
nuer de 300 pour cent nos exportations de ce côté ?”

Pour ne pas entrer sur le terrain «1«* la politique fédérale 1«* Pre­
mier provincial ne cherchera pas à rappeler la lutte que l«*s tories firent 
en 1011 nu traité que l«*s libéraux avaient négocié avec 1rs Etats-Unis 
pour permettre l’accès aux marchés ait nés outre frontière. Mais l’erreur 
conservatrice, la plus grave peïit-ctre «pii ait encore été commise en ce 
pays par un parti politique, «*st si connue, elle n amené tant de désastres 
et de misère, qu’elle se présentait d’ellc-inêmc à l’esprit d«*s auditeurs.

M. Taschereau a montré que l’un des moyens les plus efficaces «b* re­
médier à la situation reside dans le développement «b* nos ressources na­
turelles, dans la création de centres industriels.'' Développons, «lisait- 
il. nos pouvoirs d’eau, nos mines, nos pêcheries, nos forêts.”

Dans son numéro de lin « I « * semaine, l«* *' Siar ” public un aperçu «b* 
l’Association Canadienne du Crédit., sur l’état «lus affaires par lu domi­
nion.

(’et éfal est trop remarquable pour «mi«î mais n’en soulignions pas 
qiichptcs faits.

\ «»i«*i «•«• «pu* i’ou «lit pour Montréal : I’m* amélioration mnnpnV 
«buis le commerce «lu gros, «*n partieuliur pour lus maiVbamlises sèches 
et le fer ; une amélioration égab*m«*nt pour lus pcrct*ptions ; lViisemble 
des affaires meilleur.

l'our Toronto : L«*s affaires généralement actives et la condition 
générale dans la bonne moyenne.

l'our Halifax : L«* euniniurce du gros solide « t le détail aetii ; les 
percept ions sat is faisan tes.

l’our Winnipeg : Le commerce du gros, dans toutes les lignes conti­
nue «1 «*lr«* satisfaisant avec une uugijœntntiou «huis la marchandist» sèche, 
«buis les ebatissures. I«* l«*r, l«*s habits «• I autres marchandises «b* première 
nécessite. Le commerce «b* «létail suffisant «*t les perceptions satisfaisan­
tes.

l'our Région et Saskatoon, une augmentation générale dans le com­
merce «b* gros et «b* detail ; lus perceptions moins avancées, vu «pu* la 
recolle n est pas encore complétée.

A Ualgary, dans l’Alberta, l«*s alfa ires continuent «b* prendre une 
améliorât ion marquée et l’ouest trap optimist»' en «•* «pii regarde les ré- 
eoltes ; le mou veinent «b* l’argent est aussi meilbuir.

A Vancouver, le commerce «b* gros est lion «*t «•«•fui «b* détail s’amé­
liore sensiblement.

Dans la meme page, notre confrère, constate une amélioration sensible 
dans lus affaires «lu (’. 1\ R., pour le mois de juillet «*i l’on sait que la 
quant i î u de marchandises transportées par nos chemins de fer «*st un 
baromètre de l'état général du pays.

(’e sont la doc* faits «pi’on ne peut nier et dont on ne peut détourner 
le sens, «ptoi qu’eu disent les orateurs conservateurs et quoi (pi’«'crivent 
leurs journaux «lans les pages éditoriale*), le Canada continue sa marche 
vers la prospérité ; et cVst nue souv«*rain«* injustice pour l’administra­
tion actuelle, comme pour le pays, que «h* ru* pas !«* reconnaître.

Mme Tremblay, d’Ottawa, est en 
visite chez sa sœur, Madame Tréfilé 
AI a lie u.

M. Eugène Gendreau «*.•*( allé aux 
frais-Rivières, ees jours derniers.

M. l’abbé Arthur Beileau, vicaire à 
Notre-Dame «l«* Québec, était chez 
son p«*re, M. !«• <loct«*ur Del lean, à la 
lin «h* la semaine dernière.

Le Ktichre au profit d«* l’Hôtel- 
Dieu a i*u lieu lundi dernier, f'iu- 
•ieiirs beaux prix furent donin's aux 
gagnants eommi* suit : Mme t’. R. 
Hameau, Mlles A. faisante *fae«pteli- 
ne Hameau, Maria Laroche, Jeannct 
t«* Richer, Irène Laçasse «•( le prix de 
«‘onsolafiou fut gagné par Aille Ala- 
riellc Baril. AIM. Wilfrid Poirier. 
Freddie llomb*, Alexandre llardw 
H ust a v«* I'teller. Paul Brochu, An- 
toim* Landry et Camille Dumont.

L«*s prix furent donnés par Aimes 
Auguste QiickiicI, Tréfilé Malien, Al- 
lr«*«l Paradis, L. R. Lavergne. Alfred 
Paris, ( *. R. Hameau. E. T. Beileau. 
Adélard Pielier, Wilfrid Hirotiard. 
Miles Spénard, Aime Hués in ; PI Ion. 
L. Lavergne, J. E. Hi roua ni, shérif. 
'/•. Naît It .

La soiree a été munpiée par un 
beau succès tinaiK ier en faveur de 
notre hôpital.

L«* bazar au profit <1«* la meme 
institution nuta li«*u un peu plus tard 
en septembre.

position de Sherbrooke.

AL J. V. Al arceau, protonotaire, est 
allé reconduire son fils, René, au 
séminaire de St-Hyacinthe mardi.

Al. Arthur (limitant, avocat, de 
Thetfnrd Alines, était d«* passage en 
notre vilh* lundi.

AI. Alfred Martliililon. magistrat, 
des Trois-Rivières était ici mardi 
pour préside! la cour «lu AI agist rat. 
Plusieurs causes v ont été « ntendues.

Aime L. O. Pepin est revenue d’une ! 
promenade à St-Xazaiiv d’Aeton.

AI. Maurice Beattebestic, «!«• Bidde- 
fonl, Alaim* est «*n visite chez son 
père, AI. Albert I’«*auelu*sti«*.

Sont partis pour l«»s différents sé­
minaires : .MAL Al a reel Hameau à 
Québec, René .Marceau. Robert Ilar- 
«Iv, à St-IIvaeinlbe ; .Maurice Boit- 
cher, Rein* Pielier à Nicole! ; «*t 
.Mousse Paradis à Ste-Aime de la 1 *«>- 
«•a tien*.

AI. «*t Alm«* Robert Hameau et 
!»*iirs enfants sont allés à Québec en 
automobile Aujoiud hui.

UN FACTEUR
DE PROGRES

I.H DAKAR DK XOTRK-DAMK DK 
1 II AM A KM PO HT K MKRt'RHDI 

LA JOLI K SOMMK DK .fJ.OTU.GO

li’inmif'Ui'ation de la nouvelle mu- 
t«* construite entre Saint-Joachim et 
Lu Alalbnie, a prouvé une fois encore 
«pu* le gouvernement provincial cher­
chait à assurer le progrès de nos 
campagnes.

C’est 1«» prolongement «b* la route

Notre-Dame de 11 am. 20. Le grand 
“ bazar ” de Notre Dame «b* Ham 
s’estt cnniné mercredi soir, le 2(1 août 
avec tin véritable succès. II y a eu 
ton le a tous les soirs : beaucoup d’é- 
trangers sont venus encourager notre

Voici I«■ i ........................ ............. ' i n i m » -«in ni . i < - i, i iniiMT : i . . ./-i* . m » . i*. j .. r .. i i ,. ... . . » /x.. i . «. «, ». . , . , , . petite paroisse. \ oiet le montantC-est en somme» la politique fondamentale du parti lib«*ral a Ottawa «iui relu* Alontival a Saint-loaebtm, * ;• , . ,• ,
et a Queliec. L honorable W.-L. Alackcnziu King exposait admirablement en passant par Quebec. Sainte-Anne* mm , é. ., . , .
ce programme d essor economique, lors d«» la reception que Quebec lut «b* Lcaupn* et les autres village de la , , mm »» « , u
faisait I an dernier. Lui aussi insistai sur ce point essentiel : notre sn- region. , . - . ,point
lut ne peut venir à e«*tt«* heure que du développement rationnel d«* nos res­
sources naturelles. Et il disait, comme AI. Taschereau : exploitons nos 
pouvoirs d’eau, nos mines nos pêcheries, nos forêts.”

Nul n’a plus fail quo M. Taschereau «*n ce s»*ns. Ses effets dirigés 
plus particulièrement du côté du Lnc-Snint-Jcnn. ont produit d’étonnants 
résultats. Il est un constructeur. Il eré«* dit travail «*t par conséquent, 
de la vie économique et des marchés de consommation. Ainsi il enraye 
l’émigration au fur et à mesure «pu* sa concept ion reçoit une application 
plus générale et plus profonde.

Une fois du plus, la politique libérale aura été l’une des sources pre­
mières de la prospérité canadienne.

LE “GLOBE” ET LES
POUVOIRS HYDRAULIQUES

Le 44 O lobe ”, <!<• Toron! >, veut réveiller la question «1«* la canalisation 
du Saint Laurent.

On se souvient qu’au début, Toronto emboîtait le pas sur l«*s Améri­
cains et demandait avec énergie la canalisation du Saint-Laurent, pré­
tendant que cela faciliterait le navigation «*t simplifierait lu transport 
d«»s grains de l’ouest.

On a finalement admis qu’il nu s’agissait nullement de navigation, 
mais simplement de pouvoirs «l’eau.

Notre attitude sur cette question est connue. Nous l’avons émise plu­
sieurs fois et nous ne la changeons pas.

Le creusement du fleuve Saint-Laurent, loin d’être à notre profit, 
mettrait en danger la navigation jusqu'à Montréal, parce qu’on bais­
serait le niveau du fleuve.

Le développement des pouvoirs hydrauliques bénéficierait avant font 
aux Amériains qui ont l.\s yeux rivés sur notre fleuve.

Le “ Globe ” reproche au gouvernement King de n erien faire dans 
cotte question, et il critique fortement lTIon. Al. Taschereau d’avoir fait 
opposition au projet en se déclarant ouvertement opposé à l’exportation 
de l'énergie électrique.

Le gouvernement King cherche d’abord à sauvegarder les intérêts du 
Canada et à conserver an pays les richesses dont il aura besoin «lans 
quelques années.

Avec raison, 1'"honorable M. Taschereau adopte une attitude identi 
(pic. Nous le félicitons de l’opposition qu'il a apportée au projet car 
clic est basée avant "tout sur l’avenir du pays.

Le premier ministre de Québec veut «pie l’on conserve à la province 
les richesses (pi’elle possède et nous ne pouvons que reconnaître la jus­
tesse de cette politique.

Le creusement du Saint-Laurent n’a qu’un but : fournir aux Amé­
ricains l’énergie électrique qu’iV demandent à grands cris. Toronto 
pense en profiter indirectement, mais la chose n’est pas encore reconnue.

Demeurons dans le 14 statu qùo M pour le moment. Plus tard nous 
serons peut-être heureux d’utiliser cette énergie électrique dont on veut 
nous départir.

, «loti a rapporte la somme «1«* $8/8.50.Le vovage «pu \icr.î «I <lr«* fait a , , Am n » » u .• * i ,.• • . . La gaguanti», Al lu* Rachel lludon, a1 occasion «lu 1 inauguration de cette1 - . • • >,.iâ • . ,. «u pour récompense ainsi «pu* Aillenouvelle route, a enseigne aux pce-1 \ i . i t «, 1 . Annette (loulet, chacune une horlog»*uns «pu* l«* gouvernement ne n«*g ig«* . • , , T1 r . i.-, ^ «n ivoire, «lu muni** valeur. La re-n«*n pour accentuer 1 «• développement I .< 4 . » i.. k . .* i mm-c, 1 ii ;«'«•!t«* totale du bazar a < t«* de ^JOH».-• l«» nos campagnes. ,.n ..... . ., i . , ..i (>0. \ «»i«*i l«*s noms dus heureux ga-.Monsn ur Sauve parcourt «*s villa-1 . « nv . .• «... 1 , , . gnants des ditlerents artteb»s mis «*n
g« s « « «« an sut ou'» us n* «'.nix ra||0 . fauteuil en jonc gagné par Al.

|H»li«i«nn- «le voirie A|1|P,,& h0|(|uc, do .Sfî-ll.-lèm- ; «10
«tu gouverneincnf prnvineinl est une . m i i i» :- ... 1 , ... en or. gagne par Al. Joseph Poirier.l«»ln*. «iii «'Ile ruine l«*s cuitivateurss■ « o. i» i . ... i « .. , «b* St-Paul ; montre-bracelet gagnée
i*I en P‘n«ral la prsy.m* y pmi. ,«r Mlle Kélnir ; «nnno-

«jiintul a oIre me folie, celle poli-1 |lll011(. pnBné M. j. Létournenu.
«Mille n en pas une vraiment, hll» st-X,„l,ert ; panier à ouvra»»
.•onlnln.e a rapprocher les pens en jH|c Ann„)tl. o.hi1,-I ;
meme temps .pie .es v.lla^s et les  ....... i(.r R1,BI1,V par
«•«•litres ; elle asM.re les nuis d U- Wülri.l Chrétien, <le Wallon ; 
mon neossii.res entre les divers ..0||i(.r p(.r|(. g„KIUi Mlle An-
P».inis «.«• notre p.».vmee. „elte (ioulel ; kodnek K»Kné par M.

La pnlilKiue de la voirie ne ruine nmer Comtois ; buste écriture .umné 
pus non plus les cultivateurs, hile ,\|_ Arsène l'’ortier ; statue «le 
leur donne, au eoniraiiv. un moyen Bnpn,v ,,ar M. c|llllu.
d«* eoninumiu.iti««n av« e k*s centres, ou (|(

Nous désirons taire remarque! 
h nos lecteurs que toutes continu 
nications, avec prière de reprodui­
re, doivent être signées par les 
personnes qui les envoient. Nous 
nous faisons un plaisir de repro 
duire les nouvelles, mais il faut
aussi protéger nos intérêts per­
sonnels.

AI. «*t Alun* Alfred Hamel. «1«* cette 
paraisse, étai«*nt en pronmnade, la s«*- 
inaitic d«Tnière. à frais-Rivières, chez 
des parents.

PERDUE.—Une montre brace­
let, en or. a été perdue à Vietoria­
ville. La personne «j u i l'aurait 
trouvée est priée de la remettre au 
bureau de la Manufacture de Meu­
bles, à Vietoriaville, ou au bureau 
de ••L'Union des Cantons de l’Est” 
à Arthabaska.

LE FRERE LIGUORI 
EST MORT LUNDI 

A SHERBROOKE

AI. René Boucher est ivtourné 
lundi à Québec après avoir passé 
ipiclqucs jours (b* vacances chez sa 
mère. Alun* Honoré I lonelier.

AL lu magistrat Laeoursièru, dus 
i rois*Rivières, était i«-i vendredi «l«*r- 
nii*r.

La séance trimestrielle du conseil 
«lu «•««nit»* d’Arthabaska aura li«*u 
mercredi !«• 0 septembre courant.

AL Hervé Bai il. «b* Lawrence. 
.Mass., passe «piebpies jours en visit<* 
chez ses oncles.

AI. Hercule La roc lu* est de retour 
l’un voyage du quelques jours à 
.Montréal.

AII!«* Cécile Hondo, fille «1«* AL J«»- 
sepli lloiitb-, est partie pour le cou­
vent «1«* Slieibrooke.

Alun» J. V. Marceau **ct aiiee 
Qhiébec sain«-‘!i dernier.

•i

pagne ;. ... , ... cigare «'a«'nc ptir
ils penv.-nt «'«sniilef leurs produits et ^|n„. v vomie Rumsiiv : "rasoir de
«•«•s rouies eoiitribuent ainsi nu «l«*ve-1sûret.è jrii«ti«‘ par M. L,'.! Clii.mpafîne; 
loppemenl ......... ... «le m.s etniipa- |.f,r)o^0 m„rl>r«- jra^née par Mil-

(i<»ruiaine Paquette, <1«* Disraeli ; 
. t plateau gagné p-ar Mlle Thérèse

m«*nt toit «I«* due «pu» la \':iti«* est ht | Hbainpagnc : plateau gagné par 
umu d«* notre ptovince. Ils n oui Bonis lludon ; écharpe en soie

gîtes.
L«*s conservateurs ont «loin* é\i«l»*m-

AI. Pierre Lambert, «1«* Lewiston, 
Ale.. <*î le Rév. Frère Conrad, «1«* 
Sberbrook«». sont « n prom«*na«ie «*b«*z 
leur père, AI. Pierre Lambert.

Ail b» Alice Laroche, fil lu «lu AL 
Hercule Laroche, «*st partie pour 
Mont réal.

AL «*t Mme Nathaniel Blanche!. 
Aline Alfred Roy. Aime John Al«*nzi«*. 
AI. Albert Houle stint partis pour un 
voyage aux Etats-Unis. Ils visiir- 
rnnt .Manchester, Lawr«*nee, Lowed 1 ; 
ils font le trajet en auto.

gagnée par AL Ivan Migras.

LE GRAND GUERISSEUR

AI. Maighen prétend (pie tout va mal dans le pays, et il s offre comme 
le grand guérisseur de tous nos maux.

A l’entendre, il suffira d’élire ses candidats pour redonner au pays 
une prospérité sans égale.

C’est le programme conservateur qui est destiné à nous sauver tous.

sans «l«»ut«» pas parcouru la province, 
car s’ils l’avaient fait, ils se seraient 
raphh ment aperçus qu'au contraire, 
les routes sont un facteur «1«» pros­
périté.

En partant de Alontival et en s«* .
rendant il La Malbai-. I- vovngtmr «’«itos bouillir Irois pieds d»..... .
loncnntiv SI'H LA Kt.H’TK «Ivs mil-1 !l!,,'"n«. 10 """"b'*, haïssez refroi

COKI HS DE CEI.KIM A I.A VAUISIKNNK

tiers de touristes wnunt des Etats 
Fuis et des provinces (pii nous entou­
rent.

Les couse l'va tours réalisent-ils «pie 
la vente «le ees touristes représente 
pour notr«* province, des millions de 
dollars, et que si nous n’avions pas 
les routes, nous n'aurions pas non 
plus ees avantages ?

L'honorable AI. IVrron, dans son 
discours de La Alalbnie, a expliqué 
clairement que l«*s routes n'étaient 
pas lino charge pour les munieipali- 
t«*s, qu'au contraire elles contri­
buaient à leur progrès et à leur 
avancement, et «pie les adversaires du 
gouvernement avaient tort de dire 
que nos cultivateurs en soutiraient 
beaucoup.

Les routes sont plutôt le principal 
facteur du développement de notre 
province. Voilà pourquoi il faut en 
féliciter le gouvernement.

dir puis placez «lans une sauce pré­
parée de la manière suivante : Une 
cuillerée de moutarde, du s«*I et «lu 
poivre, troB cuillères d’huile d’olive 
et quatre filets d’anchois.

CERVELLES UK VEAU A I.A MILANAISE

AL et Aime Joseph Lemieux et 
autres, «b* Ste-IIelèno «le Chester, 
étaient «1«* passage ici vendredi d«*r- 
nier.

On annonct* pour le 1 1 septembre, 
«*n l’église de St-Adrien de Ham !«* 
muriugi» d • AL Antonio Lnl/hé, tils de 
AI. F. N. Labbé avec Ail b* Blanche 
Lamontagne, lill«* de AI. Désiré La­
montagne, d«* St-Adrien de Hnm. 
Pas du faire-part.

Faites cuire l«*s cervelles puis rou- 
îez-les dans <!«• la farine ai près le* 
avoir laissées tremper dans «les œufs 
et saupoudrées «h* graines de biscuits. 
Laissez rôtir trampiillemcnt jusqu'à 
«•«» (pi ’elles brunissent. Placez sur 
un plat t*t garnissez avec une sauce à 
la milanaise préparée d«* la manière 
suivante : cassez du spaghetti en

On trouvera à acheter un bon 
appareil photographique, tout 
neuf, en s’adressant a ec bureau.

On demande une servante géné­
rale pour une famille de deux per­
sonnes dans la ville d'Arthabnska. 
Bons gages payés. S'adresser de 
suite à ce bureau.

Aime Vvo Napoléon Gouin et s«»s 
«:«*ux fils, Willio <*l Fred, de Sanford. 
AI »., Mlle Karv Arkcstone, de Salem, 
Alass., ut-AInn* Vvo Virginie Rochet­
te, de Aliddlcton, Conn., étaient en 
visite chez des parents à St-Norbert, 
Arthabaska et Vietoriaville.

AL l’abbé Desehnillons, chapelain 
au college du Sacré-Cœur, est allé à 

pot its morceaux très fins (pie vous»Jïnind’AIère, cette semaine.
mélangerez avec du bouillon aux to-
inates, des trulfes, des ebnmpignons 
et de la langue.

•AS «niants pleurent pour svor if

: ASTORlA
Ot FUTCHER

I

Aime Edgar Cliampoux (*t ses en­
fants sont retournés à Québec après 
avoir pass*» que b pies jours en visite 
chez AL et Aime P. IL Côté.

Plusieurs citoyens de cette ville 
.‘ont allés cette semaine visiter Fox-

Nos lecteurs apprendront avec 
regret la mort «lu Révérend Frère 
Liguori, autrefois din*eteiir «lu S«*r- 
' i«*«* Avicole «lu la province •!«* (Qué­
bec, (hrédé lundi soir à Sherbrooke 
après «juebpi«*s bviiivs «le maladitr 
seulement.

L«* Fr jjguori «pii a imprimé un 
mouvement si progressif à l’avicul­
ture dans «vttt* province suivait avec 
intérêt Fn diverses manifestations «h* 
e«*tt«* section « L- l'Agriculture. Il 
s’était rendu à Sherbrooke où il re­
présentait officiellement !«• départe­
ment «!«• l’Agriculture et visitait l«*s 
«livers exhibits agricoles.

Lundi soir, le Frère Liguori «pii, 
depuis a"s«*z quelques mois, se sentait 
quelque peu malade, ressentit un 
malaise plus grave «*t s’en plaignit 
à son compagnons. L«* Fr Liguori s«* 
retira a I hôpital «lu Saeré-i’«uur pour 
S subir un traitemeiit, mai.s la mala- 
die avait tait «l«*s progrès irès graves 
«*n ees derniers jours et la robuste 
•‘oust it ut ion de ce religieux n«* put 
vaincre le mal «pii l«* minait. Il suc­
comba lundi soir, à l’hôpital, après 
avoir reçu les secours «le la religion.

Le Frère Liguori était âgé de 55 
ans. Il était né à Ham Nord, dans 
Fs Cantons »!«• l’Est et portait le nom 
«lu son pure, AI. Patrice Blais, culti­
vateur.

Il lit son cours classique au sémi­
naire « L* Sherbrooke.

Après il entra à la rédaction «l«*
L Lelio des Bois-Francs ”, à Ar- 

t babaska.
I m* jour, cependant, sentant l’ap- 

P»‘l religieux il partit pour La Trappe 
<*u vivait déjà son frère, 1«* Frère 
H«!i!on après avoir été élevé au sa­
cerdoce. Patrice Blais devint le 
Frère Liguori <*t à la Trappe d’Oka 
il s’occupa activement «le l’agricultu 
r«» qu’il aimait profondément. Ses 
expériences «*t s«*s conférences de­
vaient être utiles aux cultivateurs et 
h*s autorités du monastère, sur la 
«Fmaïuh* du départem«»nt • ]«• l’Agri­
cultures, permirent au Fr Liguori «b 
travailler à l’expansion «le l’Agricul­
ture elu*z ses compatriotes.

L«* Fr Liguori fut hiciitifi promu 
chef «lu Service Avicole v\ travail!; 
activement pcmlnnt plusieurs années 
à développer <*«*tl«* lirarielic de l’Agri- 
ciiltnre, dont il était un «l«*s pionniers. 
Fondateur <l«* I’Fnion Expérim«»nta 
!«*. il «*tait aussi directeur de l’IriNti 
tut Avicole d’Oka. On lui doit, «*n 
grande partie, l’amélioration «l«*s 
races «h* volailles dans la province. 
Il fut directeur du 44 Bulletin de lu 
Ferme ”, et l«*s lecteurs aimaient à 
lire ses articles ; il collabora aussi à 
la plupart des journaux de cette pro­
vince, leur donnant «l«*s articles re­
marqués sur l’agriculture. Dans la 
page agricole de 44 L’Action Hatbo- 
liqne 1«* Fr Liguori était toujours 
bienvenu et sa collaboration était 
précieuse.

U avait le sens de l’humour et dans
L«» Diable est aux Vaches ” et
La vie do Johnny f’assepinette ”, 

*1 a décrit «les scènes amusantes et a 
intercalé de précinix conseils à la 
classe agricole. Sus leçons étaient 
agréables.

Lu Fr Liguori sentait la maladie 
s aggraver ut e«»s jours derniers, il 
disait à un compagnon : 44 Je n’en 
ai plus pour longtemps et je mourrai 
subitement ”. Sa mort, survenue 
lundi soir à Sherbrooke, lui a donné 
raison et a cause un deuil général 
«*b«»z tous ceux qui l’ont connu.

Lus funérailles du Fr TJcrunri ont 
«*u lieu, ce matin, à Oka, où il aimait 
tant à s«* retirer. Elles furent mo­
destes comme la vie de ce religieux 
qui emporte dans la tombe l<» souve­
nir de tous et dans l’éternité les 
prières des chrétiens.

L’Fnion des Cantons de FEst ” 
présenté a la fa m i lie ses plus sin­
cères condoléances.

Toute Femme a 
• Besoin d’un Evier ^

l*«turr|ti(ti v<*u« priver plii'i l'U.gteinng 
d’un Évier dans votre ctiMifW Votci 
un nouvel Évier Ktunlllé SMP • -ce 
iju d V a de |«1 us lèvent. I-au de Fer 
Arinct» ;\ lŸpieuve de la touille, avec 
trois couclio* du plu^t pur émail blanc, 
tout cnmnte l«-s cuvet!**!, de bain.
I amendons: î?0" x 30* x 0* «le f»r«>f«jii* 
deur, avec 12* de fond. Complet avec 
filtre, supporte et accessoires, ainsi 
qu’l nutr uct ions {»>>ur mettre en place.

Prix, Complet, $12.00

lai riuiiclic-hilouliolr IviiutilléeSMI*
La planche ci-de&tt.i f.iite txuir 
»'adat*ter à l'Evier Emaillé SMI* ou A 
tout autre évier de grandeur rrmdiére. 
Diinendt.na: •'««" x 2-1*. Est faite du 
même métal et du même émail que les 
éviers S.NII», et e*>t complète avec ac­
re «.*<tires i*our mettre en place. Elle 
é pur fcne beaucoup do travail.

Prix, Complet, $6.00
En r^nte cher lr«, plombiers et le» quln- 
caillers par tout le pays. On prtil aussi 
■e procurer ces articles en écrivant A

Sheet Métal Products Co‘ ci^ms
HOWTniAC TORONTO WlNNlPtG 
COHOHIOH VANCOUVER CAlGAHV K *4)1

NORRIS-PETTERSON
LÜVIKTED

ACKNCK DK lMMUilCMTE, 
TORONTO

< J11 i va vendre les appareils de radio 
Rogers, sans bat furie, à Arthabaska /

I * ne compagnie canadienne a en­
fin réussi à ctVcctm r une amélioration 
«lopilix longt<*inps idteiidre dans Fiu- 
«iustrie «lu Radio: l'éliminât ion d«^ 
batteries <*t d'mitonnes dans l’usage 
«i«* radios pour longue distance. Tous 
ceux « | u i «oit «*nl<*ndu parler du Radio 
Rogers, sans l»att«*ri«*s, ont admis 
«ni ils se trouvent en face d’une très 
grandi» améliorât ion. «|ui donne «*n- 
1 ifr«* satisfaction. Km prasenee d'un 
reporter «lu *' Toronto Star ” avec 
ce nouv«*au radio a cinq tulles con­
nectés avec une lampe électrique or­
dinaire ut sans se servir d’ajitenue et 
«I«* batteri*» l'on a pu entendre 25 pos­
tes d'émission en peu de temps.

L'un de e«*s rmlios parmi les pre­
miers à être employés fut placé dans 
i:n appartement à Toronto <|iii avait 
fii arrière un pouvoir «le transmis­
sion électrique et en avant les fils d«.* 
téléphone «*t « If s tils pour faire mou­
voir les chars éleelrqiucs, «*t, dans la 
cave, «lfK maehinus électrique, enfin 
! « » u t <•<• qui pourrait empêcher I«* bon 
iOiictinmicimmt d'un ra«lio. Le ra­
dio ogeRr fut placé à côté d’un autre 
radio «pif beaucoup «b* personnes 
considéraient être «•«* «ju il y avait de 
mieux sur le marché.

Le radio Rogers fut relié simple­
ment à la lumière électrique sans hui­
lerie A «*u B «•! sans antenne, et cha­
que slatit a qui Hit ente .« a par l’au­
tre radio b* lut «*g;»iuiuuw par l«* radio 
Rogers et avec beaucoup îaoir., d«* 
bruit. Quand il fut plus tard et que 
l»*s diltéivvits bruits s’évanouirent, 
même en «•inployani «p.iatn* tiil)«*s, 
par une nuit chaude «lu in«ûs d’août, 
i«*s diilërcntus stations furent unten- 
dues depuis bc Nouvelb*-!Irléans jus- 
«pi a (’bieago. sans aueum» antenne.

La compagnie de musique Q. R. S. 
d«* l'oronto. «pü tUsiri'om» (!ti radio 
serait désireuse «b* la mettre en vente 
a Arthabaska, chez les principaux 
marchands «*t ttnis n*«ix «pii seraient 
i lit cresses pour c«Hnmuni«pior avec la 
«iit«* eoiupaguit*.

*

Le Docteur Ed. Rouleau
Optométri.sli»

Spécialiste pour fexamen de la vue et 
la correction des défauts visuels 

des yeux par les verres à 
lunettes.

Sera à VICTORIAVILLE, 
chez M. Alfred Pelletier,

3 Rue Dubord,
les 3, 4 et 5 Septembre

Sera à ARTHABASKA chez M. 
EPHREM LEMIEUX,

Lundi le 7 Septembre, toute 
la journée

JUMENT VOLEE
Fne jument «le sept ans, app 

mint à AI. Edmond Provcnehcr, 
tivatcur, «b* St-Féiix-de-Kingsey, 
Drummond, a été volée chez son 
AL Théodore i’rovcneher, forger 
L’Avenir, C’o, Drummond, dan 
nuit «1«* lundi à mardi, 21 au 25 
B1!'.». Cette jiuiit ut est d’un 
rouge foncé, élancée, crin noir, 
tant une forte cicatrice en haul 
jarret «l«* la patte gauche. Du 
«!«• e«*t accident, la patte est n 
croche. Toute information sera 
çue avec reconnaissance par le 
priétaire.

EDMOND PROVKNCHER.
St-Félix-de-Kint
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Les Mères Savent Que 
le Véritable Castoria

UNE JOURNEE jUNE FAUSSETE
INDUSTRIELS A I PROTECTIONNISTE

DRUMMONDVILLEi jjn journal conservateur <le
Montrai pretend que nous consom­
mons dans la province plus de 90% 
le nos produits agricoles. Il se li
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Copie exacte de l'enveloppe
the ciNTAun comhnv, new toan city.

Grande Terre A Vendre A VENDUE

Montreal.—Des arrangements ont mite toutefois à cette affirmation sans 
été pris par les hommes d’affaires de apporter la moindre preuve pour la 
Drummomlvillc pour la tenue d’une soutenir.
44 Journée Industrielle ” à cet en- o,. ,.]]«• t.st fausse îi sa face même, 
droit, jeudi le 3 septembre prochain, puisque la même fouille est remplie 
dans le but de familiariser la popu-L.ijjiqm, semaine des plaintes de cul- 
lation de Drumiuondvillc et des en- tivateurs qu ine peuvnet vendre 
virons, avec les produits fabriquésncllrs produits.
par les manufacturiers de la région si véritablement il ne nous restait 
et de 1 'encourager a patroniser d’uneL,n movenne que 10% de nos produits 
façon coûte spéciale les produits jigricnlcs non vendus sur place, nous 

fabriqués en Canada . In’entendrions pas partout tant de
Drummondvillc possède aujour- protestations de la part d’agrieul- 

d hui une i>opulation «h* plus tie heurs qui ne peuvent écouler leurs 
n.OOO habitants et progresse rapide- denrées.
ment dans le domaine de l’industrie; ha doctrine protectionniste chère 
eette ville est aussi entourée «le for-1 ft 4\|t Meighen. aussi bien qu’à la 
nies riches et prospères. Elle est JVuilIc en (piestion., n epeut se défen* 
admirablement bien située, sur lesLj,v que- par le mensonge; c’est 
rives de la rivière St-Frauçois, ri- .pourquoi on trompe les cultiva* 
vivre (pii alimente un puissant pou- tours en leur déclarant qu’ils ont un 
voir électrique (pii alimente la ville marché local pour 90% de leur pro. 
par l'entremise de la Southern Un- Onction.
nada Power Company et procure le \oUs no consommons, à la vérité, 
pouvoir néeossaiic à toutes les in-Lpie *10% de nos produits agricoles 
dust ries locales. hui Canada, ha balance doit être

( *n peut avoir une idee de 1 im- phieéo à l’étranger et nous manquons 
portance qu’a aujourd’hui Drum- de marché pour Découler, 
mondville au point de vue industriel. D’ailleurs les cultivateurs (pii ont 
eu se rendant compte des industries! du fnin et des patates île l'an dernier 
«pii s y deieloppe rapidement et par-hpi'jls n’ont pas encore vendus, sa* 
nii lesquelles il convient de mention- vent à quoi s'en tenir sur le merveil- 
ner ; une tahrique de pneus, un»* I li»iix niarehé que la protection leur a 
teinturerie, une fabrique de corset, apporté.
une fonderie, etc. Ce qu’il leur faut, c’est l’ouvcr-

he programme de la 44 journée hure du marché américain, le seul 
industrielle ” est préparée par Son qui puisse absorbe! tout ce (pi'ils ont 
Honneur le maire W.-A. Moisan, (pii à vendre,—notre fromage excepté,— 
se dévoue constamment pour le déve- h»! ce n’est que le parti libéral qui le 
loppement et le bien-être de la ville. | leur donnera.
Ce programme consiste à montrer 
aux habitants de la région, les dif- 
îéreiits produits fabriqués par les MALGRE CES
diverses fabriques, et les divers pro- DI I
cédés employés dans la fabrication' 
de ces produits. Un tournoi de golf

Une belle propriété de 7‘j x 200 aura lieu sur le terrain du Club de hes discours conservateurs sur Ta
Située à St-Albcrt de Warwick, à pieds de profondeur, bâtie en bri- Drunimondville, l’un des plus beaux dépression et le pessimisme perdent

2x/\ milles du village de St-Albert et à (|ue< t,n pj21. Située sur la prin- au Canada, et à S h. 30, un banquet h! clcur bruit : et les faits de la pros-
5 milles de Victoriaville. cipale rue dans le village de Prin- .sera donné au Manoir Drummond, périté eanadienne continuent de

Cette terre contient 280 acres, dont ceville à 400 pieds du chemin de (pii sera présidé par le maire Moisan. s'affirmer.
230 en culture et la balance en bois de avec deux magasins et deux I he principal orateur de la soirée sera l’as plus

Une Leçon d'Electricité

PffPffl
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MACMenaue
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AIMANT EN 
ffQAOievAL

r
\ COMMIS

ll^cp

LC PREMIER CONtmS UN COMPAS AU PRES 
D'UN AIMANT OUI L’ATTIRE

q Le premier pas dans ce qui sc nomme la science de l'électricité 
fut la découverte du magnétisme.

Cfl Le magnétisme sc révéla il y a plus de mille an9 par le fait qu'une 
certaine pierre, appelée pierre d'aimant, avait le pouvoir d'atti­
rer ù clic des parcelles de fer. On rcmaraua bientôt que des 
parcelles d’acier attirées par la pierre craimunt devenaient 
aussi aimants, avec la propriété d’attirer d'autres morceaux 
de fer.

q Les premiers aimants artificiels furent découverts de cette 
façon. Incidemment, la première boussole était un morceau de 
pierre d'aimant suspendue de façon ù osciller librement et de­
meurer en suspens dans la direction nord et sud.

ÇJ Tous les aimants autres que la pierre d’aimant sont artificiels. 
C'est-ù-dire que ce sont des morceaux d'ncler qui ont été aiman­
tés et qui retiennent beaucoup de magnétisme. Par exemple, 
l’aimant en fer ù cheval.

q Si une boussole est suffisamment rapprochée d'un aimant, il 
sera noté que l'aiguille de la boussole sera affectée. La force de 
magnétisation de l’aimant aura influencé la boussole au point 
que l’aiguille, au lieu de se diriger vers le pôle nord magnétique, 
se dirigera directement vers l'aimant ou vers un point opposé.

Let écoliers tant prtét de contarvar cette annonce, pour y rtjérer en rapport
avec ta concourt da compotltfon,

Shawinigan
Fournit un Service Supérieur

Série* d'éoole—No. 21

que le souille de mort

Pacifique cahadifk
Service Insurpassahlo

K NT R lî
QUEBEC ET MONTREAL

A VICTORIAVILLE

DEUX DANS UN
toutes les bâtisses. Environ 40 arpents 
de labour de fait. Roulant d’Agricul­
ture, consistant en machines agricoles, 
etc., etc.

Aussi 40 hôtes à cordes, 4 chevaux, 
voitures, e \, etc.

Cette te e pouvant faire deux éta­
blissements, pourra être vendue sépa­
rément ou tout d’un lot. Une personne 
peut acheter que le terrain s'il le veut, 
un goût de 1’'acheteur.

S’adresser à
HENRI LEVASSEUR 

Contractent,
Victoriaville. R. Q.

Il r< t n

A VENDRE
Bon poste de commerce, grande 

écurie de louage et grand terrain 
situé clans le centre du Village de 
St-Aîbert. Le tout en parfait or­
dre. A vendre. Bonnes con­
ditions.

S’adresser h H. IL GUAY LTEE.
Victoriaville*. P. Q

ri.KPMONF.Ü :
Huronu : Hull. Boiiuce, Beaudoin Lo - 
Kttaid.: Hull, Buuuce, Beaudoin No 101

Tancrède Beaudoin
SYNDIC AUTORISE 

Comptable ut liquidateur de 
faillites

S’adresser h i parole.
mm mm- • umhvit l’nrini ceux qus assisteront a ce
l HlLll L -âUlm V.U., I banquet, en outre de Sir llenry

rinceMllc. M'iiornton et (le l’bon M. Perron, il 
28 snjit. J.n.o. Ifaut mentionner MM. X.-K. Laflam-

nie, e.r., M.P... Hector LaKerté, M. 1*. 
1*., vice-président de l’Assemblée 
Législative ; 3.-D. Woodyatt, de ha 
Southern Canada Power Company : 
ainsi «|u«‘ les maires de Trois-Rivières, 
Sherbrooke, .St-I fyaeinthe, Granby, 
t bit remont, Actonvale, Hiehmoml et 
Victoriaville.

On s’attend à ce qu’un groupe 
nombreux parte de Montréal par les 
trains de 11.45 et G. 10, (heure avan­
cée), de la gare Bonn veut lire, à des­
tination de Dnmiinondville. ('es 
derniers pourront revenir ici le ven 
dredi matin.

ha programme, pour le 3 septem­
bre. est le suivant

2.00 p. m. à G.00 p. ni.. Inspection 
des fabriques ; 3.30 p. m., Tournoi 
* b* golf, handicap, 18 trous ; 3.30 p. 
m. à 0.00 p. m. tiié pour les dames 
au Club de Golf de Druiiiiiiomiville ; 
*.30 p. in., banquet. Les principaux 
orateurs seront : Sir Henry Thorn­
ton, I bon. J.-h. Perron, MM. X.-K. 
hallammc, M. P„ et Hector LaKerté, 
M. P. P.

Aimamb
VANISHING CREAM 
AND COLD CREAM

nrc ns noccssnry to the skin nnd 
complexion ns min and sun to n 
flower. Clear, radiant coloring, 
soft, fine texture, absence of 
blackheads, enlarged pores, etc. 
—these are rewards for the con­
sistent use of Armuiul Crcauis, 
accordiug to directions,

Pharmaciedc Victoriaville
Dr J.-P.-H. M; ssicotte, 
Victoriaville, P. Q

Jars, K0 cents. 
Tubes, 2/S cents.

porte pas plus mal.
Xotre dollar, depuis des semaines, 

fait prime sur le marché américain.
hes chiffres de notre commerce ac­

cusent une augmentation considéra­
ble (b* nos exportations sur nos im­
portations.

he gouvernement renouvelle nos 
emprunts à des taux avantageux : 
l'intérêt annuel sur la dette dimi­
nue. en même temps que son chiffre 
global.

Voilà ce qu'a accompli le gouver­
nement King en quatre années de 
pouvoir.

Qu’on donne aux libéraux une 
majorité absolue «‘t ils pourront, en 
l’occasion, poursuivre l'œuvre de 
: élection de nos finances que les con­
servateurs avaient laissées en plein 
délabrement.

QUAND LES NERFS 
SONT DERANGES

DKI’AKT l)E QUKIIKC (Gare du l’ululx) 
“LOCAL DE THOIS-HIVIEIIKS”, 8.00 n. 

ni. dimanche .seulement. Arr. Trois- 
llivières 10.10 a. ni.

“ l.'lvXPKI’SS DI-: JOUIl **,8.00 n. ni., di- 
inntteltc excepte. Arr. Montréal ((îarc 
Vliter) 2.IS p. ni.

“ l.K FIlONTKNAt: ”. 12.,‘tO p. inn tons les
#

jouis. Arr. Montréal ((înre Windsor) 
5.15 p. m.

“local ni-: tuois-iuvieillesM, :i.m p.
m, diiuanelic exeepté. Arr. Trois-IU- 
viêres 5.05 p. ni.

“1.IC VKSKU ”, 4.00 p. ni., tous les jours. 
Arr. Montréal (Gare Yiger) 8.45 p. m.

“i;i:.\i»m:ss me nuitm. ii.:io p. m..
tous les jours. Arr. Montréal (Care 
Viger) 0.00 a. tn. et (Care Windsor) 
0.110 a. m.

AUIUVKES A QUEBEC (Cnre du Pnlnla)
“l/EXrilHSS DK NUIT", 6.15 a. ni., tous 

les jours. Dép. Montréal ((îarcT Wind­
sor) 11.15 p. m., et (Care Vitfer) 11.4(1 
p. ni.

“ LOCAL DK Tll01S-IUVlKnKS,\ 0.50 n 
m., dimanehe excepté. Dép. Trois-HI-

i

*

La Pharmacie du Dr J.-P.-H. Massicotte
Est Diainlcnant combinée avec le Magasin de Vaisselle et 

de Tapisserie dans le Magasin de Vaisselle, où vous pouvez vous 
procurer connue auparavant tout ce que vous désirez eu fait de 
Drogues, Remèdes Patentés, Articles de Toilette, Poudre et 
Parfum, Chocolats, Cigars et Cigarettes, Articles de Librairie, 

/.v.' a. m. |s | s| Papier ù Lettres, Tapisseries. Argenteries, Porcelaiuc, Verre

Ils ont besoin d’un sang riche, 
nouveau, pont les restaurer.

Joinpébnco et diligence apportées J\ VENDRE A
■Inns le règlement (le c >inproinis 
entre débiteur.* et créanciers
ST JOSEPH. Co HEAUCE 

P. Q.
Dée 1 au

AVIS A NOS ABONNES
NOUS PRIONS INSTAMMENT 

NOS ADONNES QUI NOUS DOI­
VENT DES ARRERAGES 1)E 
VOULOIR IHEN S’ACQUITTER

BON MARCHE

D’UN GRAND 
SECOURS POUR 
LES JEUNES MERES

Un Secrétaire-Bibliothèque et /-'■* Pastilles linhij's Own ont plu 
un sofa. si, urs usages cl sont absolu-

S'adresser à mriit inoffensives.
R. GU A Y,

Victoriaville....» » .Avoir a la maison, un simple re
12 février, j. n. o. Imère inoffensif pour les maladies bé

^ | liigncs des bébés et des tout petits.A VENDRE lest une bénédiction pour les jeunes
mères, et c’est exactement la raison

EN NOUS FAISANT TENIR Calco Centrais chimique) en P°ur aquelle on trouve h» Pnstilles
LEURS REMISES PAR LA POS- sac de 160 lbs. ;»,,v sr °.wn ‘ "Vs J*"1 ,,e f.°-vers:TE OU AUTREMENT. POUR Plâtre, en sac de 100 ll»s. Ikl,‘" ........... .
CHACUN D’EUX, CES SOMMES 2 pompes à Gazolinc avec tank

Kl les diminuent les fièvres, soulagent 
dt1 l’irritation do la dentition (4 ré-CHACUN 1VEUX. CES SUiUIUKS - pompes u .................... I , , inl,,sti,is l.l..)(.njailt clI).s

AiTMiAiEq MAIS UNIES (seconde main). -, 1 nuesunh, cepen ani m.sELLES TORMENT UN MON- (Sprinir beds) tapis et prélarts|>' «•«» de drogue et les en-
TANT ASSEZ CONSIDERABLE (seconde main).
DONT

Les hommes et les femmes dont les 
nerfs sont dérangés, deviennent irri­
tables et moroses et sont blâmés pour 
leur mauvais caractère ; bien quel lollîl k.s lrallls : ,IOnr convertir h l'heure 
•rla lie snii pas de leur lailtc. heur -ivancéo, ajouter une heure, 
pauvre saule ou est la cause, ha \ie| m*nseigneinents supplémentaires sur 
latigante, déprimante de I epiuise ou I domaiulc aux bureaux des tiillets î 30 riu* 
do la mère, que les travaux ménagersI S:iinl-.lonn. tél. 2-0003 ; CbAieau l-ronIr­
ont épuisée; le père dont l’inquié- IIJK.f u-,1 2-1840 ei (iare du Palais, tél. 
t title pour sa fandlle a t racassé jus- hi.onna.
«pi a et* qu’il devint maigre et mala- (:> A< lan'GKVIN, Agent du Trnllc-Voyn- 
de, soutirant des nerls qui sont ^^”|geurs, refirésenlunl toutes les lignes de 
venus épuisés. Leur» nerfs, comme navigation océanique, (iare du Palais, 
tous les autres organes du corps, ont (jlK'.|K.c. 
besoin d’un bon sang rouge, l’inquié- ol, /,
Inde agit sur leur digestion et leurs u. aMIOT. Agent de District, Trallc- 
nerfs sont mal nourris. Dans de tels| Voyageurs, Gare Windsor, Montréal, 
cas. une cure aux Pilules Roses du
Dr Williams est nécessaire, car ces. - V/KTfcfnDC
pilules créant un sang nouveau et I ^ VLNUKBi
reconstituent le système nerveux.
hes malades deviennent remplis d’é-! Une maison avec cuisine, han-

l. K KBONTKNAC ”, 2.00 p. m., tous
jours. Dép. Montréal (Gare viger) [ taille, Ivoire et Tortoise, A1 uniiniuni, Granit, Vaisselle de toutes 
îur* n* ,n* ! sortes. Services à diner, etc., etc., etc.
LOCAL DK TIlOIS-ltlVIKIlKS”, 0.20 p. | i i )
m. , dinianclic seulement. Dép. Trolv 
Itivléres 0.50 p. m.
LE VKiKll*’, 8.45 p. m., tous les jours.
Dép. Montréal ((iare Viger) 4.00 p. m.
L’heure solaire régit le ninu\einent de

J.-P.-H. MASSICOTTE,
PROP.

VICTORIAVILLE.
Soulaz*’ pt‘KRplr!Wn( et

lam diriges le
CATARRHE de U VESSIE

et <ti cjllei 
Lee Carmin fM|Qy 

tMirtent le Luin y J
Se nfirx 3»« t«Hre-fajeu» 

En tente dan) toulea le* 
phatmadn dei Etat.- 
Unit et de l'Etrancti

HOTEL
Manoir Victoria

Rendez votre demeure 
ATTRAYANTE

avec les
Papiers-Peints

Base de toute jolie décoration
Largeur reconnue IS'/j pes

NOUVEAU ET MQDERNE 
Victoriaville, P. Q.

M. Ovide Talbot, vient de fair#
fruits les aiment.

vnwT vniTQ AVONS! BPSOIN Voilure de charge (seconde Mme Mary I, Darnel, Central
)<vniiG0l fvîw«NSnpi T Alls main), Harnais double cl simple, h; dis R. L dit Los Pastilles
^v°0ATirrS nViproiTPS 1 Truck automobile de 2 tonnes. Baby s Own sont exactement telles 
îLi2r«LfcpT vniN' eoNTL 2 l,arts dc ^'è'éphone Local, qu on nie les avait recommandées.EN I ________

COMPTES ET NOUS CONT1 
NUERONS A EPURER NOS LI­
VRES EN CONFIANT A NOS 
AVOCATS LE SOIN DE NOUS 
FAIRE PAYER PAR CEUX QUI 
RESTENT TROP LONGTEMPS 
SOURDS AUX DIVERS APPELS 
QUE NOUS LEUR AVONS DEJA 
FAITS._______________________

A Vendre

S’adresser à i Ain petite fille souffrait beaucoup (b
HOTEL BERNIER, petits vers, était fiévreuse et agitée 

Victoriaville. H restait éveillée toute la nuit. Je
me procurai une boîte de Pastilles

iiorgie et (b* bonheur pour eux-mêmes gar, écurie et emplacement dc aü
et les autres en retour. Mme Wm pieds par 150 pieds, située dans le ^ ___________ ____________
Hughes. Coldwater, Ont., a éprouvé village de St-Paul de Chester, ap-1ije grandes améliorations à son 
la valeur des Pilules Roses du Dr parlenant à Alcide Champoux. hôtel’ il contient
Williams et n’iiésite pas à le dire. |>rix très modéré et conditions * 35 CHAMBRES
\ oici ee qu elle dit : “ 11 y a deux faciles. S’adresser a | Rau chaude et froide, dans chaqui
ans je souffrais terriblement^ des GREGOIRE ROBERGE, 
iierls. he.-» douleurs dans la tete et 1 Exécuteur testamentaire de

Alcide Champoux,
St-Paul de Chester.

12 février.—j. n. o.

au dos étaient intolérables, d’étais 
déprimée et affolée tout le temps. 
Tout le repos que je prenais, et les 
meilleurs soins médicaux ne me firent

Baby’s Own et elles lui tirent de pas de bien. On me conseilla d’es

Aux Automobilistes suite beaucoup de bien. Elle n’est 
plus nerveuse maintenant et dort 
bien la nuit. Je n’ai jamais ent­

raver les Pi Iules Roses du Dr Wil­
liams et après les avoir prises pen­
dant un certain temps, je me sentis

CALENDRIERS
— et —

LIVRETS DE COMPTOIR

Une bonne Maison avec terrain 
siluèc sur la grande rue, près dca 
manufactures à Warwick.

Aussi une Fromagerie située à 
2'/j milles de Tingwick. S’adres­
ser à

M. J.-E. FOUQUETTE,
Tingwick, l*. Q.

6 mars j n o

Nous avons en vente à noire ployé de meilleur remède pour cette beaucoup mieux. Je continuai d’en Outre les impressions générales, 
librairie “Quebec Oilicial Tour I maladie. J'ai aussi trouvé les Fns-J prendre avec beaucoup de bien et nous faisons une grande spécialité
Book ”, édition 1025. Ce guide tilles Baby’s Own bonnes pour le après la naissance de mon bébé, elles| de CALENDRIERS et de LI-
est très utile, il est bilingue et I temps dc la dentition et je suis beu-! furent le seul tonique (pii m’aidère
contient les détails complets des mise de les recommander a d'autres à le nourrir. Je les ai trouvé t

ni VU ETS DE COMPTOIR.

routes pour automobiles dans lu |mères.” 
Province de Québec, l’est d’On

uni II est duns l’intérêt de tous ceux

chambre, à la disposition du pu­
blic voyageur.

Service de première classe.
Le public est cordialement invi 

té d’aller le voir.
J.-O. TALBOT,

Propriétaire
11 sept.—J.n.o.

AUX ECOLIERS
Achetez vos articles de classe u la 

LIBRAIRIE DE L'UNION

Les pupiers-pclnts ne sont pa* 
seulement recherchés par la gran­
de variété des desseins de goût par­
fait

Ni pour l'exquise harmonie de 
leurs couleurs, de dessins char­
mants, de tissus authentiques

Mais sa vogue provient de son 
bas prix.

On peut rendre une chambre 
élégante, dans tout le sens du mot, 
pour une somme presque insigni­
fiante.

Veuillez passer chez nous, et 
nous nous ferons un plaisir de 
vous le prouver.

Un assortiment complet de nou­
veaux patrons vient de nous arri­
ver, et nous aimerions voue lee 
faire voir, sans que vous ayez à 
acheter quoi que ce soit

En vente à “La Librairie de 
l'Union", Arthabaska, P. Q,

excellent enrichisseur du sang et ne qui en ont besoin de ne pas placer
Les Pastilles Baby’s Own sont puis trop fortement les recomman- leurs commandes sans avoir exa- et vous aurez entièrement^satisfaction

’ s Hi r li tant sur lo pnz quo sur la quaUic.
Nous avons toujours un grand

paux pi i’.’.ts de la Nouvelle-Angle-jeeption du prix, 25 cents la boîte par remèdes ou par la poste à 50 cents lai Arthabaska, P. (i. ^nns ^‘*s articles suivants :
terre et New-York, etc. la Dr William’s Medicine Co. Brock- boîte de The Dr Williams’ Medicine r~ - np|fnp "MÂngnîi'r

Il forme un beau volume deh.ille. Ont. Une petite brochure!te ('o., Broekville, Ont. I LA REVUE IVIODERNt
330 pages sur papier de luxe, il- ** Soins du bébé en santé et. malade”  ______________________________ , T>r«\7iTY^ mpvcîtpt t p

j lustré de Gravures et cartes, élé-jscra envoyée gratis à toute mère sur • REVUE MENSUELLE
gamment relié avec titre doré. demande.

SI vous avez un membre de vo- prix: $2.50.
tre famille, ou de? oar*.nts qui L’édition de 1924 s’esl vendue! ......... un bel assortiment de ces cartes,| Directrice; Madame Jlugucnin
meurent, n’oubliez pas dc faire- dnns l’espace d’un mois après
imprimer des cartes mortuaires a^oir été publié. I brairic de “ L’Union, le “ Combiné qui défient toute compétition, par-1 Un roman complet dans chaque
sur lesquelles sont imprimées dc S’adresser à Barrai” pour la conservation pen ce que nous les avons importées, numéro. Prix 25 sous. En vente à

-^ur distribuer à La Librairie de “L’Union”, dant un an des œufs. Prix 50 cts Voir nos prix dans notre an- La LIBRAIRIE DE L’UNION,
Arthabaska, P. Q- la morceau pour 100 œufs. nonce en quatrième page. Arthabaska, P. Q-

La “Librairie de l’Union” vient 
de recevoir directement de Paris,! Littérature, Politique, Arts, etc.

Cahiers, Crayons, Plumes, Porto- 
plumes, Gommes, Règles, Coffrets, 
Calepins, Encre à marquer le linge, 
Sacs (Pêcolc en cuir et en toile, Boite 
de Peintures, etc.

Nous tenons tous les livres de clas­
ses tels que ; Livres de Lecture, 
Grammaires, Histoires. Arithméti­
ques, Géographies, Dictionnaires en 
français et en anglais.

Visitez notre Librairie, et vous 
serez convaincu du bon marché.

Adressez-vous à “ l’Union 
des Gantons de l’Bst

ARTHABASKA P. Q.

Pour tous vos travaux 4'Impreiflon
Entêtes de Lettres, de Compte, 

Cartes d’affaires, de Visites, 
Enveloppes, Circulaires, 

Brochures,
Livres de tous formats 

Factums, Livrets de Reçus,
Programmes, Affiches. 

Etc., Etc., Eto.
N.-B.—Attention spéciale aux com­

mandes données par la malle.
'V .v *' • ' jV« •' 'Vv/1''■ Lr' . ’ \ t'r'.i • *• f- vl.Æ»/'1 jVi
. èV-v!^: • • ■



L’UNION DBS CANTON» DBL'Kft JEUDI, 3 SEPT. ] 925_L* Vr ' * ri
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N’AVEZ-vous jamais pensé que nous ne 
pourrions pas faire de grosses affaires dans la 

province de Québec sans y employer un très 
grand nombre de personnes? Chaque fois 
que vous achetez des Produits Gillett 
vous encouragez le commerce de 
Québec et en plus vous recevez la 
meilleure valeur pour votre argent.

probablement pour la première fois 
se trouveront réunis en unseul lieu.

Voici quelques articles du pro­
gramme de la journée du 0 septem­
bre prochain, date de la célébration 
des fêtes du Mérite Agricole. Kn 
arrivant au parc le matin de ce jour 
h*s Lauréats des officiels et des invi­
tés, on hissera le drapeau de l’Ordre 
aux accents de la fanfare ; puis il y 
aura allocution de bienvenue aux 
lieutenants-gouverneurs par le prési­
dent de la Commission qui est le 
maire de Québec. Ensuite. prendra 
place la cérémonie de la proclama­
tion (b*s Lauréats. Il y aura ensuite 
parade des animaux primés sur la 
ida/.n puis ri’nutrts allocutions ei la 
distribution de quelques drapeaux du 
Mérite Agricole. L<* soir à (i brs il 
y aura grand banquet dans le res­
taurant du Palais Central, puis pour 
terminer la journée, fête de nuit et 
illumination de la plaza.

Le programme des autres journées 
de l’Kxpo.sition ne sera pas moins 
intéressant. Il v aura fête tous les

Benjamin Filtcuu, V* c. 21c fie rg. 
el 211) 10c rg, Slunfold cl p. 217, 
A rlhahuskavillc.

Vente, Victoria Mattress & Spring- 
bed Co. à Lawrence Doyle, 252 et au­
tres, Sic-Victoire.

Vente, Canadian Bank of Com­
merce à Joseph Lacroix. 1-3 173, et 
autres Bulstrodc.

Mariage, Ovila Cîirottard et Mlle 
Armandinc Cîilhcrt.

Vente, Eugène Levasseur à Ernest 
Levasseur, 235 et autres, Princeville.

Vente, Augustin Lot a rtc* à Victoria 
Mattress Co. p. IM, Ste-Victoire.

Vente à réméré;, Alphonse Proven- 
eher fils à Mlle Eva Fréchette, p. 107. 
Warwick.

Titre, Shérif D. A, à Mme Céphise 
Lariviêre, Mû St-Paul.

Titre, Shérif D. A. à Lionel Plante, 
p. 101 et 1 SIC». St-Paul.

Titre. Shérif I). A. à d. 13. lludon, 
10IS ei autres. Tingwick.

LA CIE.E.W.GILLETT LTEE.

POUDRE 
JA PATEt
MAGIQUE

I NC CONTltNT \
. V D'ALUN U r .
$ Ü3W( ^

R
ANGLE CRAIG ET ST. ANTOINE

MONTREAL

lUKau
■ y 1—iihJTE 5»£j:ii

r if Cio Ci,

MONTREAL TORONTO QUEBEC

\nça

lbuioneiation. Napoléon St-Arnault J 
et al, à .Mme Antoinette St-Arnault. i 

Déel. «le décès, Joseph St-Arnault ^ 
jours. |à Mme Antoinette St-Arnault, 31ü ! à

< )n a pris des dispositions cette Bulstrodc. if
année pour «pie b s communications Dation en paiement, Mme Au- f 
de la ville au pare soient les plus fa- toineth* St-Arnault à Grégoire Béli- ! w 
eiles possible, Kn ce qui concerne le ( veau. 15 e. 31!), Bulstrodc. 
tramway, le Quebec Power a promis Veille, Brncst Perron à Arthur 15 
«b* faire circuler 22 voitures durant Bellerin. 216. St-Paul. ■î
la semaine de l'Exposition. La Coin- Vente. Isidore Denault à All're«l j 
inisrion a conlié à un restaurateur. Labrèque, p. 62, Art habaskaville. f 
assurer un nouvel endroit «le parqua* \ ente, Geo. Proulx à Arthur B«m- f 
gc «h*s automobiles. Kntin, la < «»m-1 dreau, ‘ à n. e. 362, Tingwick, f
mission a eonlié à un rsetnurateur .Mariage Joseph Dureault et Mme f 
de renom !♦* grand restaurant «lu Pamela Longlin. if
Palais Central où tous les visiteurs \ «*ntr. Joseph Duivault à Del plus J

Bai bin G ! G »q autres, Tingwick.seront h‘s bienvenus.

Actes enregistrés au Bureau
d’enregistrement d’Arthnlmsku

Wnle, Eugène Désilels n Kd- 
inond Iléberl, 1 j e. 2111, Bulslrode.

Veille, Eugène Charpentier à 
Kusèbe Dtimclier, p. (il, Horton. 
Bulilieatiou, Majoricpie Vincent (*l

Cour «tu Magint rut

t

4
4
4
t
4

Cauailn
l'iovinuu du Qie-lx'e

District «l'Artlialiaxka *
!• i un»;c»ia*Xavht l'ui^suii, du village «.lu l'riu* \ 

eu vil lu, commerçant, ▼
VM Demandeur, I V

C’ié'qmii* Koclu Iran, ei-duvunt de la puroieAo f 
de Stu 11élèiiu de L'Iiuitter, f

Défendeur. ()
... wt ordonné au défendeur «lu couina- i A

al. Ù All i ed N lucent, 828 J). 821), | niilnMlaus lu moi*
Artliabaaka, 5 aoiU 1025. \

MAKCKAU& PJCIIKK, J
fuira l*oirson, Avt du demandeur.

LA RICHESSE
DU TOURISME

vérité* «les fails, mais on évite, au ( LA DETTE 
moyen de sol les considerations, 
d'altriluier ies elïols à leur v nia­
ble enlise. Ainsi, au lieu «le ter­
miner par une platitude, le con­
frère précité aurait dû simplement 
dire : “ Lu politique de voirie du 
gouvernement de Québec vaut an­
nuellement à eeite province» au 
moins Ironie millions. Par In, les 
libéraux ont créé line immense 
industrie dont huit b» monde hé- 
néJicie.”

A ceux qui s’imaginent que le 
tourisme u’est pas une grande cl 
profitable industrie, nous citons ce 
passage d’un journal «h* la métro­
pole : “On estime que les touris­
tes américains dépensent, chaque 
année, environ $!118,00(1,000 au 
Canada. A chaque minute de la 
journée commerciale ù Montréal* 
au cours des mois de juin, août el 
septembre, #1,000 d’argent améri­
cain sont laissés sur les comptoirs 
des marchands.”

Pour que nos voisins viennent 
nous porter en une année près de 
850 millions de dollars, il faut que 
le Canada présente des attraits 
considérables el (pie les facilités 
d’accès soient très bonnes. Que 
nos paysages soient merveilleux, 
que noire climat soil délicieux 
pondant la belle saison. <|iie nos 
plages soient les plus variées du 
monde, voila certes qui contribue 
a faire affluer chez, nous d'immen­
ses richesses.

Mais il y n plus : toutes ces 
beautés naturelles seraient beau­
coup moins fréquentées, dans 
noire province, sans la prévoyance 
du gouvernement de Québec, qui a 
permis l'accès de tous nos sites par 
la const ruction des bonnes routes.
La circulation par l’automobile 
s’est accrue en des proportions 
formidables. Toutes les stalisti- Thon. Mackenzie King vient de de-

Warwick.
Vente, Paul Tourignv à Marcel 

McCarthy, IVJ-N1, Sic-Victoire.
Donation, Mme Clarisse I.étour­

neau à Ca liste Provcncher, l» 
Shmfold.

Teslnmenl, Victor Béliveau à 
Mlle Virginie Béli »au, p. «8(>7, 
Warwick.

Vente, Joseph Mercier à Mme 
a j» i Maria Mercier. 806, Sle-Vicloire.DU CANADA Vente* Stephen Desfossés à

Adolphe Allard, 1117 el autres, 
Warwick.

Veille, J. (’. Iléon à Alexandre

#0

LA GRANDE RAFLE 
DE DON-BOSCO

TIRAGE HIËNTOT

I.a “Gazelle” elle-même esl 
forcée d’ndmcllrc (pie la situation
de notre dette n’est pas si mau- Honsseau. ÎJi) el autres, Sle-\ icloi-
valse rc.

Ln des c«Més satisfaisants de la
il* i / « I « ali

Cession, Albani I .éclair à Au-

aux

SON MEME
PROGRAMME

Kn réponse à M. Mciglicn qui 
fait mine h* désirer a tout prix (les 
élections fédérales cel automne,

(pies révèlent ce fail, et f impor­
tance n’en échappe à personne. 
Or, le véhicule moteur, celui de 
l’étranger surtout, ne s’aventure­
rait pas dans des fondrières. Il a

mander au chef de l’opposilion 
qu’esl-ce qu’il pourrait bien olVrir 
au peuple, au cas ou aurait lieu 
celte consultation, si ce n’est le 
programme détestable qu’il pré­

fallu les magnifiques voies Kd- J soiilnii en BJ21 et par lequel il fut 
ouard-VlI, Québec-Montréal, Lé- honteusement défait, 
vis-Jackman, Lévis - Bivière-ciu-j Point d’interrogation ampiel M. 
Loup et autres, pour favoriser \ Mciglicn oc rera certainement pas 
cette expansion étonnante, dont i prompt à répondre pour la bonne
nous tirons des capitaux sans
nombre.

Des démagogues, M. Sauvé en 
tête, ont glosé sur la detle de $10,-

raison qu’il esl fort embarrassant.

Write publique «lu Cniisul». c>l «"sU* ««htIk-iiu. S. A. !»fJ el OOL
qu'elle est due au peuple canadien. I1.1 "ll’V, , .. (l ,
Au mois «le Juillet «Irniier elle Gun.lelle, Mine .lulielle («mule!
éluil ,1e S2.Û0.X. 107,000 ,1m,I *!,- * uinl. ire Plnlippe Monisse.
SlIÜ.Oim.Olld niivablrs :m Caiisula : .. N^'ei “.‘’"'r , iU‘ln
près «le 80 pmir eeul «lu moubml 1 U!'ï: SUI.Iiri»lo|, „• 
est «If, aux nôtres. .. Uiï% ( '.,l,ule «I ArlIialKiska «

•‘Kl si le miuislre des Finances \Wn*} Sln'1,,1s’ lüil cl h‘
croit opportun de vendre des bons 1 Nf* ‘ t,n ° ‘ *
au Canada à l’échéance de ceux 
déjà dus. la proportion augmen­
tera encore.

“ Nous avons malheureusement | 
la dette ferroviaire (pii va ascen­
dant. Mais il est réconfortant de 
savoir que le coût annuel de la 
dette esl moindre, la somme de 
fintérél ayant diminué de quatre 
millions en ces dernières quatre 
années, et que 80 pour cent de cel 
intérêt esl distribué au Canada”.

C’est là. (‘ii rlVet, un des points 
importants n souligner (pie le 
montant de notre dette à l’exté­
rieur est insignifiant.

Le Canada n'est pas endetté.
C’est le gouvernement (pii doit 

à des particuliers au Canada.
Ct c’est le résultat de la politi­

que du gouvernement Mcighcn- 
Borden (pii empruntait à nos 
financiers pour permettre a ses 
amis dt* faire des énormes profits.

%> •»- •

EXPOSITION
PROVINCIALE

Veille, Napoléon Camiré à Louis 
Chignon, 821 el autres, Sir-Hélène. 

Kcluingc* Arthur Fréchette (ri

M. l’Abbé I’hilippon fait savoir 
que celle ni Ile des plus extraordi­
naires, commencée il y a un au, 
m» terminera sous peu par le tira­
ge des cinq prix promis.

Nombre de personnes oui reçu I 
des billets de rûlle par la poste., 
Si elles veulent avoir la chance de 
gagner des prix, elles doivent 
payer aussitôt ces billets el en 
retourner les talons signés ct | 
adressés lisiblement.

On peut se procurer de nou­
veaux billets de rûlle à l’adresse 
suivante :

L’Abbé G. Bhilippon, Directeur 
Befuge Don-Bosco, 

Casier 181, Québec.
If» jan.—8 M.

■§)p$rM
# fà)TC V

inspection des Etablissements
Industriels et Edifices Publics

t. lnn|K!Ctton den KtAbliwemunts IiuluHtriolH et dus Kdificun publia* relève du ininiHtèru 
d« h Travaux Pulilicn ut «tu Travail du QuéU*c L’hoti. Antonio (îalijKMàuh, iiiinistre ;S. Sylveutro, | 
«ouH-miniHtru ; Alphonnu Gagnon, sucrètAiru. — lUnuau «lu Montréal, 9 ruu St .Iac<|Uo* I^uuh | 
Guyon, nnpuctuiir on chef ; Janioit Mitchell, iiiRpootuar ; O. J. Monday, «ii8|MH.tuur ; .l.-K, 
OcHlaurierR, Ij.*() Guyon, L.-K. Hégnier, A. HoV.urt, iiiRp«?etuur FoiultTÎus ; M«le I/juihh 
King, inpjHKtric«i ; Mite Clémentinu Ultiniont, inspuetri«M«. — ISuhmu t u Quebec : ministèro de 
Travaux l’ubliCR ut du Travail : I*. J. «tobin, inspecteur ; Sam l)«*hrochern, inspecteur • Jom. 
Guillaumo, m«!|H*ctour tien fon«ieri«.H M«!u Kusèpu Uniieux, inspuetneo. K.-H. G«H»luy. insp»*c. 
i«»ur pour 1*« distrie» «tua Cantons dt l’Ksl, C«uticooku,

KXTKAIT DK LA LOI KT Dk8 KKGLKMKNT8 1
3021. M. la?** «StaMisnemuntH industriels, vi«és dans l’article pr»*««Ment, doivent étreeons- 

truitR et tonuh «lu manière à assure» U sécurité «lu personnel ; ut ceux «pii contiuimunt. dfs ap- I 
pareils uiécanioues, lew machin»*H, méi’ainsmuH, appareils do transmission, ont i lu et engins doi­
vent être installés, entretenus dans les meilleures conditions possible pour la sécurité «les tri- 
•railleurs ;

*2. Ils «loi 
un éclairage ««t

Dans (pichpics jours s’ouvrira à 
Québec la quinzième Exposition I’ro- 
\*iL*. Aux bureaux de la Com­
mission, l'on s’attend à un maeniti- 
«pie succès pour «cti«* année. Main­
tenant, tout est prêt et l«*s divers 
palais «lu I‘aiv «le l’Exposition sont 
remplis à leur capacité, en partieu- 
îi«*r, le palais «l<* l’industrie dont tous 
les lots, e«,tt«* année, au nombre d«* 
28(î sont loués, Le nombre «l«*s expo-
Mints it|rri<-ol«‘.s est plus èlrvè «pio ou f°T*’

De fail, pour y répondre vive­
ment cl de façon acceptable, il 
faudrait que le chef de l'opposi- 

000,000 contractée pour la cons- lion nil eu le courage de se tracer 
traction des bonnes roules. Mais un autre programme que celui qui 
ils oublient de dire que les revenus!lui rejeté par l’électorat en 1021. 
du tourisme favorisés par notre Or, M. Mciglicn lient mordicus 
voirie peuvent rembourser celle à n» programme détestable, bien 
somme en moins de deux ans, in- plus, il s’ yeramponne ainsi qu'en 
térét et capital. Kn ellVt, l’étran- fait foi le manifeste qu’il proposa 
ger nous importe, par la voie de au parlement au commencement 
nos chaussées améliorées, beau- de la dernière session, 
coup plus de $20,000,00 par année, L’hon. Mackenz.ic King rappelle, 
dans la seule province de Québec, en effet, (pie ce manifeste a été 
En sorte que la detle de voirie est;proposé le 2 juin dernier, en 
payée depuis longtemps, et (pie'amendement à la motion d’étude 
c’est aller à l’encontre du bon sens j des crédits cl qu’il fut rejeté par 
cille de critiquer le gouvernement une majorité libérale de 111 voix, 
d’avoir dépensé une somme enj “U est remarquable dit fbon. 
une entreprise qui rapporte plus King, qu'à ce scrutin, libéraux, 
que du cent pour cent. De telles progressistes, traveliistes et indé- 
criliques n’émanent pas d’hommes . . y compris lu seule fem-
d’nlfaires. me députée, se sont donnés la

Malheureusement, les ndversai- main pour déclarer leur opposi- créiuit l’Ordre «lu Mérite AgricoU 
rcs du gouvernement tiennent limi au programme cpie Monsieur ^‘ni le premier des Lauréats a porter 
beaucoup à leur cécité. C.e même Mciglicn otî’re maiutenanl nu pays b* titre de ('oinnian«b*ur «1«* l’Ordre 
journal dont nous citons un ex- au nom de son parti. Dans les tandis que les méritants Je la Mé­
trait plus haut n’eut pas le cou- circonstances, que peut-il y avoir 'hdll«» «l’Argent porteront 1«* titre 
rage de rendre justice à (pii de dans tout ce que M. Mciglicn a à ù’OlVieiers et ceux «b* la .Médaille «le 
droit. Il se contente d’ajouter olVrir nu pays qui justifierait la Bronze, l«* titn* «!•• Chevaliers, 
cette phrase perfide: .“Décidé- tenue d’une élection générale û ce Bue autre eiremistance ajoutera 
ment, ce sont les Américains qui momcnl, pour ne rien dire d’un beaucoup «i éclat a la décoration des 
nous sauvent de la famine”. changement possible du gouverne- lauréat s «!«• «vite année. C’est la 

Voilà ce qui s’applle sorti: pir ment”. j presence «l«* tous les Lieutenants
ln tangente. " 1 ’’’ ,v IV
tory

(pie M. Meiglu

i vont micorn être t«*nuR «laiiR Iur niuilleurux couditiuiiR jKxwiblu» il* pixiprutè ; offrir 
•t unu circulation ti’air Miitisuntu |M»nr *u nombre tien uninluyè j n'*‘enter dus 

«HoVuiiR e fri caeuH «l’oxpulsi jii *!«•*♦ noumièruH produituH au couru du travail, ainni que 1«*k gu?, a 
vAj)uurqui h y dégagent ot «lui» déchut r «pii on réHultunt ; ollrir un un mot Coût* h 1«*h «.•oiidiiiong 
«b* Aalubrité nécuMRairuR \ la Hanté du purRonnul, tul «pie r«Hpun par ut conformément aux ré g leu i 
niunth fi. i t m par lu coiisuil «i’iiygièiiu «le la province «le Québec avec l’tipprobatio- du lieutenant 
gouvurnuur en couroÜ.

** .1023. 1 D.aiiR Iuh établisHumuiitR claméa coiuine dangereux, in*nluürei" ou incommotluR par 
o Iteutuuant'gouwniuur on conseil, l’âg«i «Iuh ouvriurn nu «foil pa*«être moindre «lu «oilman* j»our 
•*R garçon « et dix-huit ai*R pour Iuh lilloH ot le* femme*.

*2. Damn tou* lux établiMeinunt* autrun que ceux itidirpié* dan* lu paragraphe pnWdent, 
l’ig«* d«*H ouvriern ,«.uo eu soit «!«•* garv«u>H ou do» filloi» no doit pan ôtro moindrudo «piiitorr.u an*.

3. T-u patron «»« l’enfant «»u «lu la j«»urm lille «loit, R’il en ent ru«piiH, présenter A .'iiiRpuctour 
un certificat «t Ago, *igné «!«•* parent h, du tuteur ou <h*M autr«*f* person no* ayant la garde ou la 
surveillance de l'enfant ou du eut tu jouna lillu ou l’upiniou écriiu d’un médecin À c«* *ujet.

L'ii.R}>*'ctuur peut oiiger quo eu certillcat Rjit vérifié au moyen d’affidavit.
" 3(r.^4. Un nouvel examen de* oufantR ou filîw* déj^ admin dan* lVtahli*Reinont jhîuI £iro 

t»lt A U JoniandiMlti l’iiHpocteur, par un du* médecin* hygiéniipie* ou par tout autre médecin, 
«t *ur l’avis «le tul médecin, l'employé examiné peut utru renvoyé du nervico pour défaut d’Age

jamais «*t il parait que la qualité «les 
exhibits ne 1<* cédera en rien à n’im­
porte quelle exposition précédente. 

L'on s«* prépare plus spécialement 
i eélchivr par ries l’êtes magnili«pies 
la ri«'eoratii»i «l«s nouveaux hnuvats 
«lu .Alérite Agricole qui, d’après le 
rapport «les juges «pii a été publié 
voilà quelques jours, soit! au nombre 
«!«» 12,7. D’après «v rapport, on a vu 
que le Lauréat «le la .Médaille ri’Or, 
e«*n«* année, est M. Awilrias Ilétu. rie 
St-Sulpiee. t’omté «le l’Assomption, 
-M. Ilétu, d’après la noiivelb; loi

Noua ce qui sappJlc sorti: pir mont . piesence «i«* ions les liicutenants-
taugcntc. C’est le procédé lîu elVet, c’est encore son même Bouvenmurs « i u Canada, au nombiv 
: on consent bien à donner la programme, fardé pcul-èlre dille-|^V ri,M tr-sist;'-ronî à la cérémo-

rcmmeiit, epic M. Mciglicn brûleî },,‘‘ riéeorn’ion et «pii même ont.......... • ... . ° . ... « u. a/.,,. :....... I!..

les entants pleurent pour avoir le

r A S T O R I A
0E FLETCHER

de présenter au peuple. Maisiil'M‘rl>,r déei»,n «-haeun «lix ou 
c’est de l'aberration ! Pourquoi le ! des nouveaux Lauréats. On
peuple approuverait-il plus cn:\‘?n^0'* Buit I Vêlai que révéleront ee.x 
lî)25 ce qu’il a condamne avec tant s a la présence simultanée

I
rie force en 1921 ? rie çes distingués personnages qui

UhMa. Tout garçon ut toutu jeune fille Mi-dciuoufi do fuite an* employé dsu* un établi*, 
«cmunt induRtriu! «•! qui no sait ni lire ni «Vîriru, doit tant «|u'il ou qu’elle c<nitinue d être ainsi 
employé ou ju«qu'A c«» ««u’d ou «lu’ello «utche liru (»l écriru, IrtHjuonter continuellement unu école 
«lu *oir «L* la municipalité on tdle réside,*’il y un a unu, aucun patron ne «but admettre «le j«*une 
garyon ou du juuno hile «I.iuh *on é»nbli**einent, raiir *’étr«> assuré quo «.o j«‘Une garçon «ni cotte 
jeune fille «ait lir«* ut ri rire, ou suivant 1«« car, haiih un certificat du directeur, ou autre iiiHtitu 
tuur eu charg«» du cott<* «4colo du h< ir, attustant «juu eu j«»uuu garçon nu jutto jeune fille fr«^|u«uite 
a dite «Vole. Cu cortitieat «loit êtr«* oonsorvé d.u*i» l'établi»*eniunt, et montré A l’in*|>ecteur eha* 
que foi* qu’il en fait la «bunandu.

3024f».Tout patron qui négligt*«lo «u conformer A «juelqu’uim «!»•* exigence* de l'article 3024a, 
nncour*. pour cha«ju«' offense une telle pénalité éd ctéu par l’article .‘UJ37.

DKS DKVOIKM GKNKKAUX DKS CHEFS D'KTAISUSSKMKNTK
" 3027. Tout ch«*f ou patron d'élablÎMemunt i*é* ,\ l’article 3020, doit su contât mer aux 

prescription* qui lu concurumit et notaniiuunt doit :
1. Transmettre A l’iiiHjKHjteur un avi* par écrit indiquant son nom ot hou odruMH». le ne» 

du rétabljtfsument, endroit où ii «*st *»tu«L I e*p«^cu d’industrie exploitée, la nature «ff la quantité 
«lu la f«»rce motrice «jui e*t employée.

“ Cut avis d«»it étru donné dan* les trente j<»ur* «1«* l'ouverture «te tout établiMsiMtietU non*
I veau, «>t «buis b>s 30 jours «le l’entrée en. vigueur dt la primante loi jmiut le* établissements ho 

tr.el lumen t un existunco.
2. Transinettru A l'inspucteur un avis j»ar Aorit, l’informant «lu tout accident qui a causé 

la mort du <)uulqu’tiu de* tra/ailleurs ou lui a rauné «b* nlesMuru* grav«H «|ui l’ont unijaVlié de 
iravaill««r, ot eu, dans le* quarante-huit heures de l'aceiilent.

Col avis doit inclure lu domicile «lu la personne tuée ou blessée ou l’end roi c où ollo acté 
trail*|Mirtée afin du iiernieltro A l’m*i>eoteur du faire lVnqu»*to que lui prwerit la loi A ce sujet

3 Tenir de* régistre* où sont entré* :
a J. Ii««H nom*, âge* et lieu «le résidoncodes enfants, garçons, filles ou femm««* «ju’il emploie, 

quand 1«» lien «le la résilience est dan* une municipalité dan* laquelle !«♦* maiMon* Bout nu nié rot éo* 
U rue ut lu uuniéro.

Nous venons de recevoir des
meilleures manufactures de Mont-I , ... ....
real. Toronto et des Etats-UnLs.1 Leux qui désireraient Taire en-
un bel assortiment de Tapisserie, cm,rcr d.cs '?1aK4cs (.le ,,renuerc 
dans des différents patrons, que communion et autres .mages pour-
nous vendons h notre Librairie à ront sadrcssBcr ce bu/fu: ?ous 
a„o , . iliij avons en magasin un très bel as-des prix défiant toute compétition sorfimcnt dc boifl et de cadre8f de

Venez nous voir. ' toutes sortes, à bon marché.

De $50 à $5,009
PAR AN POUR LA RII

Cet) « fK di
U n'y a point de
1—pr ssiî.1- dc trouves de asefitevrea 
Cette rente cat cœnptc de tussle 
RTk est exempte de tout ftdéraL
Elle n’est
Le contre t sera remplacé s'il eut perdu, volé ou détruit.
11 n'«r»c pas besoin d'wut un examen médical.
Touu personne résidant ou domiciUéc en Canada «jssi 

su moins 5 nos peut en acheter.
Deux pcr*ooAc^ quelconques peuvent en achètes conjointes 
Les patrvaxs pt uvent ueixeter pour leurs employés—les con 

aiiasions d'écoles pour Ictus instituteurs ct institutricea- 
Ws ptruuuen« pour leurs pasteurs. ^
•ro.r le o«««Nik btudiurc rt tout mu« mMolsncain» qui I'orl «léaira. 

*•» ruRAi.x 4m |A4'< lo«*4, ou Ma loin, «o AST
XirtMrUont d#« Rntn rW«à<M. A Ottovo Mrctionarr r*trr Age à rotrr 
mgxmWTTtuirt *1* ci rt k>* X

G. Letourneau
a

Marchand de Ferronneries 
et de Carrosseries

i
4
i 
i
4 
4 
4 
4

4 
4
Fournitures et Outils rie toutes sortes $ 

pour Voituriers, Menuisiers et Forge­

rons, Vitres, Peintures, Vernis, Huiles, 

Etc., Etc

Clôtures et Broches d « toutes sortes.

((^Visites el Correspondances sont sollicitées. 

VICTORIAVILLE, P. Q.

i
4
4
4
4
i
4
4
t
i
t

4
4

CONSERVEZ DES ŒUFS POUR L’HIVER
AU MOYEN l*HS EXCELLENTS

COMBINES BARRAL
l)’UN EMPLOI FACILE, CERTAIN HT PEU COUTEUX

Comment Conserver les Œufs ?
a

Voilà une question qui intéresse les ménagères.
il y a plusieurs procédés en lisage : !e '* Water 

Glass,” ou silicate de sodium soluble ; l’eau de chaux
Mais le plus recommandable, comme le plus simple 

et d'emoioi plus facile, est certainement le '* Combiné 
Banal,” qui se présente sous la tonne d’un disque solide 
de six centimètres de diamètre et constitue une «lose 
n«mir too evufs.

Les '* Combinés Barrai ”se vendent par étuis de 
cinq, propres à traiter 500 oeufs, ou à l’unité.

FRERE WILFRID, Régisseur,
La Trappe, Oka

Toutes les unhinge rcs <*t fermières prévoyantes lont, pon­
dant IVté, «les cou lit tires «*t «les cornichons ; cela i*st fort 
bien, mais ce qiiViles doivent faire surtout, résout des pro­
vision.* d’<euf> pour L hiver, lorsque les poules ne pondent 
plus et qui* It's <t*i 1 fs sont devenus rares et chers,

Cu procédé de conservation est vraiment économique 
pu is« j u *i 1 permet <1<‘ conserver fiais des «ci ifs achetés i\ 2«*> ot 
30 cents, la douzaine, pour les manger ou les vct.dro 8 ou 
10 mois après, quand ils valent 50 et 75 cents la «Iouziiino 
C’est du 100 pour 100 en une demi •minée. Circulaire gratis.

Prix du Combiné, 50 cents ou un étui de cinq Coin 
binés $2.00 par la malle.

Octavien Rolland.
Boîte Postale 2863. Montréal

Dépôt pour le Gros et le Détail à
£La Librairie de “ L’UNION,” Arlhabaska, P. Q.

■ir .m

PORTRAIT DU PAPE PIE XI
Nous avons réussi à nous procurer des copies du 

portrait officiel rie Sa Sainteté le Pape Pie XI : gran­
deur 16x20 pcs. économique à encadrer et peu en­
combrant sur le mur.

Prix l’unité : 25 sous.
Chaque famille ne devrait-elle pas tenir à posséder 

le portrait du chef auguste de la chrétienté ?

S’ADRESSER A

La Librairie de “ L’Union”
AUTIIABASKA, P. Q.

A VENDRE AVIS AUX ABONNES 
DES ETATS-UNIS

Une ferme située sur la route _____
nationale à l’extrémité du village „ ....................
de Princeville, contenant 6 arpents A PARTIR D’AUJOURD HUI, 
dc largeur sur 37 de profondeur TOUS NOS ABONNES DES 
dont 24 arpents en culture de pre- ETATS-UNIS QUI N’AURONT 
mière classe, terrain haut. La ha- BAS BAYE LEUR ABONNE- 
lance en bois de construction tels MENT A “L’UNION DES CAN- 
que sapins, épniettes. iTONS DE L’EST, VERRONT

Bâtisse de briques, couverture LEUR NOM RETRANCHE DE LA 
métallique, grange et écurie, 127 LISTE DES ABONNES ET/LEUR

COMBTE MIS EN COLLECTION, 
ENTRE LES MAINS I)E NOS 

que tout l’agrès de culture nu corn- COLLECTEURS AMERICAINS.
plet et voitures de promenades, _ ________________________
etc. Brix sur demande.

pieds de longueur, shed, hangar, 
porcherie, bergerie, etc., etc., ainsi

S’adresser à
B. LACHANCE

15 mars—J.n.o.

DAMES demandées pour cou­
ture facile et légère chez elles: tra- 

. vail dc loisir ou permanent, bon
Princovrilc/ salaire, travail envoyé à n’importo

quel endroit, frais payé. Timbrel 
pour détails. NATIONAL MANU 
FACTTTWNO. Co. Montréal. PQVu le nouveau règlement adopte 

par les banques h l’efTct de n’ac- ___ _
cepter au pai’’ aucun chèque ve- ~ ~ r ~ , . "
nant dc l'extérieur, nous prions visiter notre J..Jraine.
nos clients ct nbonnés dc payer ^08 screz bienvenus ct vous 
leurs comptes par mandats ou aurez une idée de ce que nour 
bons de port*. I avons en m&irafiin.

8538
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Avez-vous
reçu notre
catalogue
“Automne
Hiver
1925-
1926” h

Si vous ne l’avez pas encore en, un exem­
plaire vous sera malle immédiatement sur ré­
ception du coupon ci-dessous dûment rempli.

#

A chacune des 184 pages de ce superbe ca­
talogue, vous trouverez des valeurs exception­
nelles; la qualité et la variété des marchandises 
et surtout la modération des prix en font un vo­
lume qui devrait se trouver à tous les foyers.

Remplissez ce coupon dès aujourd’hui.

Comptoir PoHtol, .
Dupin» Frère» Limitée, A.

| Montrent, Qué.
Veuillez m’expédier gratuitement votre catalogue général 

I “Automne-Hiver 1925-1926”,

J Nom ......................................................... .......................... ..........
j Bureau de ponte .........................................................................
I Comté .............................................................................. ............

COMPTOIR POSTAI

Unes Ste-Catherine, St-André, DcMontigny «t St-Chrlstophe
Montréal, Qué.

«'.■a?*'

MOI t

Partout ou l'on Travaille
E toutes parts se manifeste

U l’incessante activité huj 
inainc—dans les usines, les ban^ 
ques, les foyers domcstiqucs-y-ct 
là où sont étudiés les problèmes 
de; la nation, dans les ministè­
res, au Sénat, aux Communes— 
et dans tout le Canada, 
l’utile stylographe Waterman 
facilite les labeurs d'un peuple 
industrieux!

Rapports sur ( 
les récoltes 
au Canada

A Intervalles rapprochés, pendant la 
saison, la Banque de Montréal publie 
des rapports sur le progrès des récoltes 
au Canada. Ces rapports télégra­
phiés au bureau-chef par les gérants 
des 600 succursales de cette banque, 
couvrent toutes les provinces et for­
ment une très bonne source de ren­
seignements sur les conditions des ré­
coltes.

Ces rapports sont distribués gra­
tuitement. Sur demande, à 
n ’importequelle de nos succursales, 
votre nom sera inscrit sur nos listes.

Banque de Montréai
Fondée en 1817

-î ■Jl'k. -X sd)

AVIS AUX
DIRECTEURS DE

La Compagnie Parc Victoria 
Victoriaville, P. Q.

L'UNION DBS CANTONS DB L'EST, JEUDI 8 SEPT. 1925

EDRV D

Nouvelles de Victoriaville
(De notre correspondant)

—Le sort est jeté et c’est décidé 
que les conseils municipaux du com­
té (PArthabaska, le conseil de comté, 
se donncht^Ja main pour fêter le cen­
tenaire de la fondation des Bois- 
Francs, et aussi pour ériger une 
belle et grande croix sur le Mont 
St-Miehel, en face de 1 *llotcl-Dicu.

—Séparateur pour maison. Sépare 
rapidement et est en bon ordre. 
S’adresser chez M. Auguste Bour- 
hcati, syndie-autorisé.

—M. Henri Boulet, de Notre- 
Dame de liant, était de passage, 
mardi.

—Il y a eu des courses de chevaux, 
dimanche dernier.

—X ’oubliez 
leurs de nous

nier, U les fêtes ont été données en 
leur honneur dans les familles Ar­
thur Hébert et Jean Timmermans.

—M. et Aime René Dtihé, d’Ot­
tawa, sont en promenade chez leur 
tante. Mme Paul Thibault.

—Mme Timmermans, de St-Jean 
des Chnillons, est en visite chez son 
fils M. Jean Timmermans.

—M. et Mme Joseph T héberge, de 
Lévis, et M. Théophile T héberge, de 
L’Islet, étaient en promenade chez 
leur so*ur, Mme Paul Thibault.

—M. Robert Valentine, de Woods 
Pnderwear, étai tde passage, mardi.

—M. et Mme Honoré Paradis sont 
allés passer une semaine à St-llva- 
eintbe. chez leur beau frère M. l'huile 
Chaiiit.

—Le jeune Raymond Tourigny, 
fils île M. Théodore Tourigny rue 
Octave, s’est noyé uecideutcllcnicnt,

iez pas MM. les cuiti\a- |m1(|i après-midi, dans notre rivière
ïu» apporter vos meilleur» xicofct, juste en tmv «le la ruo «lu 
s Champs, «les jardins, de , (li. ,Vllllexhibits lies enamps, ues jui tiius, I Uonl |Vail.

la maison, a la belle exposition ié- —L’Exposnion agricole de notre 
gionale les 2.1 et 2 septembre cou- L.omté aura lieu ici, les 28 et 21 sep* 
rant. Les gens de la Mlle, commet- j«*mNous espérons (pic le temps 
ipmis. industriels, etc. déviaient ex* I favorisera et (pie de nombreux oxpo-
|ioser. Ne pas oublier *pt il } mua liants viendront montrer au publie ce 
ue belles attractions et il faut îcndic <|ne Artbabaska peut produire, 
îiiteressante notre exposition an- _j||||5 Rsl her Bisson net te est imr-par
nuelle. ..... îx . . I lie pour le couvent de Stc-Agnthc

La tamillc Arthur Desharnais, I jlls ^|()IpSt
de Montréal a passé quelques jours ‘—Mlle Marguerite Dubc. d'Otta- 
ebez .1. Arthur Hebert. \va, est venue en visite chez

M. et Mme Octave irudcl, cl° AIcKeï'chor.
Plessisville. étaient en \isite chez —Les travaux tie const ruction à la 
bile. Mme t). Ouellette, dimanche. I nouvelle aile « lu collège ne sont pas

Mme

—Pour beaux lots de terrains dans encore terminés. La chapelle aura
le centre de bi Mile, juste pus J^’s j pivsqtic la double longueur «le Pan- 
.mlustnes la chance du jour. S a-1 iitl|lll(.f un (iïmuî qui occupe un 
dresser a M. Auguste Lourbeau, «jm (bmxième étage, Ce sera un mnnu 
«n a plusieiiis. | nu,„t imposant «pic les U yds Frères

—J/me b. L Ptcher, professeur de Lm.()|lt ninsn,,,; à Irt K|oirt. ,|c Dim,
riyio t t de / ht one, lin m u e de l L-L, pom. s,.rvir (rCXCiiiplc aux élèves 
ndcdr piano Puni-Mont rail, l repu- u, |)reinicr {t{ t,st occlipô nMlllllt.
ralmn du I rojessorât, prendra un L;|,....... et pour les repré-
nombre liant t d eh ces. 1 reparution Lutations. Le deuxième sert à
aux examens de tous les deyres Le-1sn||e d’ètmlc. Pue fois cette aile 
<ons a domicile, residence chez terminée nous aurons une «les plus 
rhdias (itrnuun, en Jam de la rue du |^ram|t.s institutions de la province.
tira lot colley*. j.n.o. I Tout est modernes, jusqu'aux nioiii

rr,So,lt l,«rIVÎ i,our h‘s. col,^/|(lres(l«'tails. Il v a un espace amémmé
MM. Arnould Bourhcuu, chez les Jé- pour des réfrigérateurs où des ma*
xuiUvs. .Maurice ILauol.es.h-, elle» M(.|lim.s s|M-.cja|(>s |)r0(|ujWIIl |c froi.l 
Sulp.eu-nsMontm. j .M.M 20 <l|lf,ri-,s (.Il.,|„s,ons j,. U.a
ïo.svci Arthur 1 i.l.auh, (.«rnnl lonrnaisi-s sont puissanU-s d ,j. 

i.ulcau, Liiririi; Oawlel. s.-.iiuij.ir.i «le (1(l_s V(,,|llr<t.s consi.l,',ailles ,|c
xieolei ; Guillaume Dunn, chez l.-sI (Vs ,y
. .•su,les. Montreal. Nous souluutonsL-,,, ,,,. r u.s lnc|tlv
iM.nne année a nos I,raves et gentils (l4lI|ÇÇ(.r (h| f,.u> 0|1 sîlit
etudiants. . . .. lègo donne un excellent cours coin-

-Mme .oms Iteinville e m.-reial. et ensnite fourni un cours
Rainville, .le .Montréal, qui ont pusse. cicll|ifl ||B apr;,s (i„ ,
.|Uel.|ii<* temps chez Mme Napol Uli- llU.ruia|. et ensuite fournit 
herlc, s«mt rentrées en ville.

lu cours 
un cours

lés pour rencontrer les «liffieultvs «1«
m V r, 11 - M ,‘ï ,7 t \ ’ 1:1 vit‘ P*'«-‘luire les premières places et Mme Lal.ber e. Mlles Mnrllu; ; *M;Hl,rillcr à tous les étages ,1e lu société. 
■ lele.ne Lal.l.erte, sont retenus de Noils (l(.V0IIS apprécier cette Relie^ ., . ■ - ^— —- • v—. appiecu
tV"\ "\r , .. i institution «pii donne du relief h_l.e lM.ehre en laveur ,1e I Motel; I10tre ville, en nu,ne temps ,,,,'elle 
Orne, ,1e mardi ,lcrmcr,.a rempo.té ppocurc jolll;,SS(. ,,,.s Jnoy(!ns (1(!
un l'eau siuees. progrès matériel, intellectuel et mo-

_l.es meilleures assurances leu. )(, slll.veillancc ,|y.luealeurs

En Vente ilia Librairie de “ L’Union v, Artbabaska.

• •••.* . I • I 4.1 f 111 «UIUIIILU M I M I |t(l M| | | ;responsabilité |.a ronale, «cc.dents Uwrrk h l’enseignement. 
malad.es. _aul„mo..des, _de .termes. | nol|V(>|1); illdl|slrie („nsk|-,
s adresser a M. Auguste Rom »,«„. raWe ,,t à .s’organiser, rue St-.lean- 

_M. et Mme d. N. I.runelle sont ilile> 1|ui mnjd,liera un grand 
revenus ecs jours derniers. _ ‘1 <i» «oml.ro ,|’ouvriers. - De fait nous
voyage dans le lias tic l„ province, i croyons ,p,g plus de ce

-Mmes Girard, Hiebard »our.| irnvnilh-ronl clans cuttc 
beau Mlles Marie Gertrude et l.u- ,hls„.ic ,nia|,its. (|lli au, 
ede Itou .beau, de Montreal, sont ve- nc|if i,uh|slrj(îj

nous 
ut ouvriers 
nouvelle in* 

uugim niera no-
nues en visite chez M. .1. 0. Hour- _LExposition de .Sherbrooke bat 
neau, l,,,n,n,‘ Isou plein, et la semaine prochain.

_l.a coutil mat ion des jeunes gnr-.wra ,t. tnur (|t. |»Esiwsiliolj de q,„;.

SOUMISSIONS
AVIS vous est par le présent Jf 

donné qu’une assemblée spéciale , 
des directeurs de “La Compagnie ...

K ministère «1rs Travaux publics rece­
vra jusqu» midi (heure avancée), le 

M t t ., jeudi 10 septembre 1025, tics soumissions
I arc \ K'toria a>an( son siège SO- |)0lIl. Jt.s t'Iian^emeMls à faire au hui eau di
rial dans la \ ille de \ ictori«i\ ille, pOS(C ,|t. \’ictoriaviiic, p, lesriueilcs 
( O. Artbabaska, I ro\ince de Qu^-* ^munissions «levronl être eaehetées, adres­

sons et «les jeunes lilhvs «l«* notre pa-1 j)(l(, 
rois.se a lieu ccttc semaine. Sa Brau-I 
«leur Mgr Brunault sera ici samedi et —MM. J. D. Gagné, Alfred Blan-
dimanebe pour conférer K* .sacreiiieut eliett<\ Albert Be«*uichesne, «l’Artba- 
«!c confirmation. baska, les Rvds Frère Sent inns «d

—La rentrée des classes a lieu Edmond, d’Artbabnska, soul alb's à 
«•«•tic semaine dans nos différentes Inné partie de pêche a Sf-Raymond,

bec. sera tenue au bureau du Bré-
sidentdc la Compagnie, l’Honora- 
b!e Paul Tourigny, à 8 heures 
V. M. (“Heure solaire”) jeudi le 

dixième jour de septembre mil 
neuf cent vingt-cinq (1925).

secs au soussigné et porter sur l’cnvcloppc.
en sus «U* l’a «1res sc, les mots : ** Son mis­
sion pour clinuKcmeutr. au bureau de poste, 
Victoriaville, P. Q/\

Ou peut coiiMiIler le*; plans el devis et 
m procurer «les formules «le soumission

Le but de la dite assemblée est 1I1IX bureaux «le iMrchiiectt eu (dief, «lu 
de proposer la mise en liquidation ministère des Travaux publies, Ottawa, du 
volontaire de la dite Compagnie I contremaître, ministère «les Travaux pu- 
Farc \ ictoria de la ville de \ ic- j Plies, Montréal, et du concierge de l'édifice 
toriaville, B. Q. public «le Victoriaville, 1*. U.

Vous êtes par le présent avis re- On ne tiendra compte «pie des sotnnis- 
quis d’être présent à la dite as- I sious laites sur les formules fournies par 
semblée. : le ministère conformément aux conditions

J. D. GUILLERETTE, | mentionnées «fans Ic.sditcs formules.
Secrétaire. l'n chèque éKal à ÎO P. too du montant

de la soumission, fail à l'ordre du minis.
TERRES A VENDRE Ire «les Travaux publics et accepté par une

_______ i banque à charte, devra nceoiiipnimcr clin-
Doux belles terres, l’une -de 2 Vi i‘,,K' ^mmission. on acceptera aussi corn- 

arpents et l’autre de 5 arpents, si- me garantie des bons «lu Dominion «lu 
tuées en face l’une de l’autre, dans Dominion «lu Canado et «Ils bons de la 
le 1er rang de Warwick, sur la «-«mpamiie «lu chemin de fee National-
route Nationale, à quatre milles de Canadien, ou des bous et un chèque, si 
l’Eglise et tout près de l’école, avec nécessaire, pour compléter le mou-
une belle sucrerie de 1,000 érables, tanl. 
avec “ champion ” neuf et tout le ; ,>ar on,rc»
grement de la sucrerie tout neuf | d’Iiimkn,
et une cabane à sucre. i Secrétaire.

Condition facile. S’adresser à
îMEDERIC MORISSETTE,

Warwick.
20 aoû/.—2 mois.

Minislèiv «les 'Travaux publics, 
Ottawa, le 29 août 192.'».

PERDU.—Un lorgnon en or 
daas un étui noir, depuis l’hôtel 
Grand Union en allant sur la rue 
l)e Bigaré jusque chez M. Michel 
Lamontagne. La personne qui le 
trouvera voudra bien le remettre 
à l’hôtel Grand Union. Victoria- 
ville.

CASTOR IA
Pour Bébés et Enfants

£h Usage Depuis Au Delà De 30 A«
Porte Tou­
jours La 

Signature de

institutions éducationnelles. Nos 
meilleurs vieux aux instituteurs et 
institutrices ainsi qu’aux élèves.

—On parle de b* construction d’un 
rfible pour le téléphone local du côté 
ouest de la ville. Le cfdde actuel esi 
insu disant, et le nombre grandissant 
des actionnaires et abonnés exige plu­
sieurs lignes nouvelles. Be eâhle en­
traînera une dépense assez forte, 
mais «pii a été déja’i exposée aux ac­
tionnaires à une assemblée générale.

—Mlle Marthe Bcauchcsuc est 
revenue de Montréal, cette semaine.

—On nous dit que nos industries 
font des affaires d’or cette année.

• -M. Sauvage.au, des Etats-Unis, 
est venu en visite « liez sa sieur Mme 
J. 10. Moufette.

—M. l’abbé Dairy, des Trois 
Rivières, a passé qiiehpicK jours chez 
son père et retournera prendre la 
direction d’une classe au séminaire 
des Trois-Rivières.

—Le docteur et Mme J. B. H. Mas­
sicot te partent pour un voyage de 
quelques jours chez des parents à 
A inos, Abitibi.

—Nous avons quatre garages et on 
parle de deux autres, dont un con­
sidérable.

—M. et Mme Auguste Bourhcuu, 
MM. Arnould et Guy Bon r beau, Mlle 
Yvette Boirier sont allés A Ttrois- 
Rivières, la semaine dernière .

—Ntre fanfare est allée iï Sher­
brooke. dimanche, pour un concours 
de fanfares donné sur les terrains de 
F Exposition.

—l’n beau et grand magasin, «pii 
ferait la fortune d’un homme actif, 
beau centre, en face de la rue du 
Grand Collège, avec logements au- 
dessus. S’adresser à M. Auguste 
Rnurhcuu.

— Il y a eu encan, lundi soir, chez 
M. Désilcts, de la rue St-Jcnn-Bup 
liste.

—Bout* vos assurances adress«.*z- 
voun à M. Auguste Bourbcau, taux 
favorables et règlements prompts, 
satisfaisants.

—M. Honoré Cloutier, de Chicago, 
«'tait en promenade chez son beau- 
frère, Paul Tribault, la semaine der 
nière.

—M. Louis Bourgeois, des Uusines 
Chimiques du Canada, était de pas­
sage. mardi.

—M. Lionel Hébert, Mme Hubert 
(Jeanne Timmermans) sont revenus 
de leur voyage de noces, samedi der-

Portneiif, et ont remporté une grande 
quantité de belles truites.

NAISSANCE

M. et Mme Donat Guay (AIdea 
Hamel), d’Asbestos , ont l’honneur 
d’annoncer à leurs parents et amis la 
naissance d’une fille, baptisée diman­
che, sous les prénoms de Marie-Jcan- 
nillo-Fleurette. Parrain et marraine. 
M. et Mme Alfred Hamel d’Artba­
baska ; Mme A. Boisvert portait 
l’enfant.

EXPOSITIONS

TORONTO
Août 29 au 12 septembre

QUEBEC
Septembre le 5 au 12 septembre 

PRIX REDUITS
Pour plus d’informations,

s’adresser à
A. PELLETIER, Agent,

Victoriaville.

Feutre moitié était divisée en parts 
inégales entre les progressistes plus 
nombreux, et les conservateurs que 
l’élection avait décimés.

Son Excellence le gouverneur ap­
pela l’honorable M. King à tonner un 
gouvernement et ce dernier accepta.
Il n’avait pas d’autre alternative; 
car il eut été contraire à l’intérêt 
publie de demander un nouvel appel ! 
au peuple qui n’aurait pas été de na­
ture à modifier sensiblement la situa- 
t ion.

L’honornhlc M. King entreprit de 
gouverner dans ecs conditions diffici­
les, et c’est à la lumière de ces dif­
ficultés, «jii’il convient de juger les 
résultats obtenus.

Notons en plus que le gouverne­
ment conservateur avait laissé les 
alla ires du pays dans un état lamen­
table.

Il y avait un énorme déficit aux 
finances et de nombreux problèmes 
étaient restés sans solution dont le 
plus formidable, cette question de 
chemins de fer qui coûte si cher au 
pays chaque année.

Si l’honorable M. King a continué 
d’une session à l’autre de gouverner 
dans ecs conditions, e’est d’abord «pie 
la grande majorité des élections par­
tielles prouva «pie le peuple lui con­
servait sa confiance ; en second lieu, 
«pie toutes ses mesures obtinrent en 
Chambre unir majorité suffisante pour 
le convaincre que ie parlement dans 
son ensemble approuvait son admi- 
nist rat ion.

Beux qui parlent d’appels au peu­
ple fréquents et (pii seraient prêts :« 
lissom Ire les Chain lues à tous pro 

pus, perdent «ie vue «pi’une élection 
générale est fort coûteuse pour h 
pays et «pi’elle cause un houhwerse- 
nient dans les affaires qu’on ne d«»it 
pas renouveler trop souvent.

Que le gouvernement King ait 
réussi à se maintenir au pouvoir pen­
dant (plâtre ans, à mériter la confian­
ce du peuple aux élections partielles 
et à accomplir les nombreuses réfor­
mes financières et autres que nous lui 
devons,—il n’en a qu’un mérite plus 
grand et plus complet.

UN GOUVERNEMENT 
ET LES TROIS 
GROUPES DE
LA CHAMBRE

Depuis quatre ans le Canada a été 
gouverné dans des conditions sans 
précédents, et il faut cil tenir compte 
au gouvernement King.

Jusqu'en 1921, tout gouvernement 
avait toujours eu une majorité en 
Chambre.

Il n’y avait que deux grands partis 
et les groupes qui se formaient à la 
période électorale venaient se foncîri 
dans l’un ou l’autre, après l’élection.

En 1921, pour la première fois 
dans notre histoire, trois groupes dis­
tincts se trouvèrent représentés en 
Chambre et conservèrent leur autono­
mie propre.

Le parti libéral se trouvait avoir 
exactement la moitié des sièges ;

AVIS A NOS ABONNES
Vu le nouveau règlement adopté 

par les banques a l’effet de n’ac­
cepter au pair aucun chèque ve­
nant de l’extérieur, nous prions 
nos clients et abonnés de payer 
leurs comptes par mandats ou 
bons de poste.

A l’avance nous remercions tous 
ceux qui voudront bien tenir 
compte de ces petits détails.

LISEZ CECI: LISEZ CECI: Les 
violonistes trouveront à notre Li 
brairie des cordes de violon lettre 
G.D.A.E. Nous vendons aussi du 
papier vitrail, espèce de papier co 
lorié pour les fenêtres de chambres 
de bain, portes d’entrée, etc. Ce 
papier laisse passer la lumière tout 
en ne permettant pas de voir à l’in­
térieur des maisons. Noua avoru 
les patrons les plus jolis.

CPvEME, OEUFS, VOLAILLES

Expédiez-nous votre CREME, vos OEUFS Frais et VO­
LAILLES, DE TOUTES SORTES

Nous payons promptement les plus hauts prix du marché.
I{£ër*Ecrivez-nous pour renseignements et

LisTe de Prix

CREMERIES MONT-ROYAL, Limitée,
590, rue Maric.Annc, Est, — — Montréal, P. Q.

27 août 8 ni » *

t
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(Marque “Alligator”)

Un Cheval Attelé avec le Harnais
Marque (Alligator)

Tniviiillo plus facilement et sent moins de fatigue quo celui 5 
dont le harnais est do fabrication secondaire, parce <jue dans In cou- ^ 
fection du HARNAIS DE TRAVAIL MARQUE

” ALLIGATOR ’’ S
on a su proportionner les diHÜrentcH pièces (pii les composent }i

de manière h faciliter
LA FORCE et l'ENDURANCE jj

_____ fl
Comme résistance, lo cuir, la bouderie, les coutures et os joints 

v sont d\ino solidité h toute éprouve.
h C est lo Harnais par Excellence confectionné et garanti par 

les plus grands fabricants de harnais au Canada. Ne se vend pas 
n plus cher (pie les autres Venez les voir à notre magasin.

Avec toute 
sa crème i

Ayez en toujours 
dans la dépense

°r*‘,»-urv,h*cnsæEcrive* A The poruc 
Ço. Limited, Montréal»
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CATALOGUE ENVOYE AUX MARCHANDS

LAMONTAGNE LIMITEE
RLOC BALMORAL

3H8, Notro-Damo Ouest, Montréal, Canada, 
Près de la ruo McGill)
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LA GAZOLINE

moins prompts. .
L’accroissement du nombre tes 

postes téléphoniques en Europe « etc 
«le 520,312, de sorte que les « 
états européens totalisaient (v , ' .J 
appareils au 1er janvier U- 
1.3 appareil pour 100 Inibitair-, •0,1 
tre 13.7 aux Etats-Unis.

Sur leH 2.815,902 npparj-, * mj; 
touts, le Canada en posmle 
it h* solde se trouve réparti en Asie, 
en Afrique, en Océanie et dans les 
Etats Américains autres que les 
Etats-Unis et le Canada.

Si Uon chasse h‘S pays d apres le 
nombre de téléphones par 1(,,) hilh| 
tants. on obtient b*s résultats sm 
vanta • les Etalai nis arrivent en 
tète, ainsi (pi’il a été dit plus liant, 
avec 13.7 appareils pour WG halu- 
tîints, suivis par le Canada 1 LO ; a]1 
Danemark, où, comme dans les pré­
cédents. la majorité des services 
téléphoniques sont assures par des 
entreprises privées, la proportion est 
d«* S 7 ; puis viennent, la Nouvelle-
Zélande : «.3 ; I» *»• ■" H-7 i
Norvège *. G.l *, 1 Australie : *>• »
(ce pays possède un total du 
795 appareils) ; l'Aih-mngin- : 3.8:

L ;4 ;V;
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Découverte Scientifique 
AUX PERSONNES MALADIVES

(V produit dont tout le monde ott.^ (in;,;(|c,]5r,;tn-rne : 2.5 ; les repu
n peu près «.se «le."'? „ t.liques sud-mimrie.'.ines où le télé-1
» un cc»nfr..-re«in«ric*i.ln > 1 “ÏJI plio...... est le plus développe sont

ne sont point dépourvues de I elm<:uiie d'elles; c'est .'caleim-nt le
On en jugera «pic mieux a la leetnitj ^ ^ iera,,t.e. |l(. .lapon, où
des lignes suivantes: 1», eataelvsme de i ’automne 1923 a

“ """T1"""1'*0 y. '.Vs £ détroit 70,00(1 appareils, en |m**£1<*
us «le nos jours en <«• pa.-s, < * st M L . .,01ir ino lml.itmils, hit-
zoliae, l’essence pour les antonio-1 |n ()-( )(. téléphone est en-

I . . I • 0 a y . ,4

•sascüic!£,-asaab-2S2£*-asa5a5asBS25Hsrasr-r.aTa5HîîHHîjsHi,c;sHS5aï

EDDY POTHIER

AGENT D’IMMEUBLES 
Victoriaville, 1*. Q.

*aIAi soussigné a actuellement 
vendre ou à échanger plusieurs 
terres situées dans les environs de 
Victoriaville, de toutes grandeurs, 
avec ou sans roulant.

A TRES RAS PRIX
Un salon de barbier dans un 

très bon centre, à vendre.
Débenturcs Municipales ù ven­

dre à 5'/2, G et 7%.
Un Hôtel dTin gro.^ revenu à 

vendre à Victoriaville dans le plus 
beau centre de la ville, i\ condi­
tion» faciles.

Correspondance sollicitée.
EDDY POTHIER, 

Victoriaville.
Té!. Local.

1er mai.—6 ni.

A VENDRE
La Maison de Laurier

A ARTHABASKA 
est à vendre

C’est une excellente occasion 
d’acheter à la campagne une gran­
de maison ayant tout le luxe et le 
confort des maisons de la ville.

Terrain spacieux, parterre et 
bocage, verger, garage et autres 
dépendances.

C’est dans cette maison que 
Laurier a passé .30 ans de sa vie.

Prix très modéré et conditions 
faciles.

S’adresser à
C.-U. GARNEAU, notaire,

Arthnbaska.
ou h

Mme S. George Harvey,
3G7 Eim Ave Westmount.

Montréal, l\ Q,

ABANDON DE COMMERCE
POUR CAUSE DE SANTE 1

La loi permet 
Pimportation des 
Bières et Porter 
pour usage 
personnel.

Malgré quo la prohibition existo 
dans votro place, tout, citoyen a lo 
droit (racheter <lo tout épicier licen­
cié do la Province, les Bières, Porter 
ou Lager dont il a besoin pour son 
usage personnel, et hï les faire expé­
dier directement son adresse, soit 
par expresse ou par fret.

En vous adressant aucun des 
épiciers licenciés, Québec, vous 
recevrez des formules décommandés 
avec listes de prix des CELEBRES 
BIERE ET PORTER BOSWELL, 
Ct ils s'occuperont de remplir pronq>- 
tcincnt toutes commandes.

QUELQUES LICENCIES: Adj. 
Drouin, 3GL rii(î St. Paul; Ls. Mer­
cier A < le, 117 ruo St. Paul; P. ],. 
Turgeoi», Enrg., 15 Mardié Finlay; 
U:*s. Bourrct, Enrg., M“> ruo St. 
Paul; J. U. Cliiy, Enrg., 152 rue St. 
Paul ; J. A. Beaudot, 2() Marché 
Champlain. J. 1t. Gnrncau, 37 Sous 
lo Fort.

LA BRASSERIE BOSWELL,
Lu première Brasserie au Canada, 

Fondée eu 1008.

plus 
gazo 
l ii los

( V commerce est tellement fine* J 
tlieux qu’on < 

stnfoins des d 
et dans tons les coins.

•c à l'état embryonnaire et n existe
grands centresv1", I- 1 une dans quebities grands centresà m.ih.piior k*s ;!;;;ilti;;^ni.; ,.,1,125

.•l.its sur toutvs les ",«-!>L.-1|(|M(||(.S |)olir ....... population appro-

1rs coins. vimativc de millions d ûmes, ce
" "’.V *» P»H 111; 'luarti.T, pas .m.; ; «|(f| ,p0r,ion «l'appareils par

ru.-, pas un.' sert ion «1rs vill ■* ’l"1 j))() |11|,i(anls à 0.02 environ, 
soient à l’abri des entreprises de ceux
qui veulent vendre de 1 essence.

Pourtant, l’installation de ces pos 
tes d’approvisionnement, devrait être 
réglementés.* par les besoins et non 
par le caprice de gens qui veulent 
récolter où les autres ont semé.

L’installation d’un poste d essence 
et d'huiles est assez coûteuse ; la 
garde < 1 *im tel poste demande 1 em­
ploi d’un ou deux hommes et tout 
cela est pris sur les profits de lu 
vente.

LE COMMERCE
DES BESTIAUX 

A MONTMEAL
Le commerce des bestiaux, qui de­

puis une vingtaine d années avait 
graduellement diminue a Momie,d 
au profit de la ville de Toronto, e>t 
appelé» à reprendre la place à laquelle 

Cependant, il arrive que des gensUj a (|rojj n |;| suit ede l’entente in- 
ont fait des dépenses assez notables U *pv(‘inn* ces jour', derniers entre la 
pour établir ce commerce dans ,,M I vilb* et les deux grands marchés à 
endroit ou le besoin se taisait sentit. I jjjux exploit* s (ians la m* ilmpo!-*. 
Ils ont placé leurs fonds et se sont | (; râ(.t. à cet te entente, ces marchés se 
fait une clientèle fisse/ passable.

Aspirine
Méfiez-vous des Imitations.

A vendre un grand magasin, 
situé près de la gare de Victoria- 
ville pour une personne voulant 
faire le commerce de fleur et de 
grains. Conditions faciles. 

S’adresser h
OLIVIER PEPIN,

Victoriaville
AUTOMOBILE

A VENDRE

MSPIKIN

Tout à coup, un autre voit la quasi- 
prospérité <1** cet homme et veut re- 
colter nii«* partie des profits qu il 
réalise. 11 demande alors la permis­
sion d'ériger un mitre poste de dis­
tribution en face du premier.

Ce 11’est pas 1** besoin qui fait sur­
gir cette station nouvelle, ce n’est 
pas non plus l’esthétique de la ville 
«pii le demande, c’est tout simplement 
ln concurrence irraisonnée.

ront désormais exploités à des con­
ditions plus avantageuses, et Mont­
réal pourra ainsi reprendre son im­
portance d’autrefois comme cent te 
«lu commerce des bestiaux au t anada.

Nous trouvons dans les statistiques 
dos marchés de Toronto eî de Mont­
réal. la preuve (pie ci* dernier voyait 
depuis plusieurs années scs affaires 
passer entre les mains d’autres cen­
tres canadiens, ("es! ainsi que do 

’il était eu 1M»7. le Votai21S.vS!).i tpi
Nous comprenons que dans desanimaux qui passent par les 
Mieux très affairés ou la circulation ,.0|irs (|,. Montréal était tombé a

A moins que vous ne voyiez la 
‘‘Croix BAY ER" sur le paquet ou 
sur les Tablettes, vous n’avez pus 
la véritable Aspirine. Baver re­
connue comme inoffensive par de»

---------  millions de personnes et prescrite
Un bon automobile Studebaker I,ar (*cs médecins depuis plus de 

spécial G, Touring, en parfaites vinLrt*trois Pour

nuli
automobile est intense, ou puisse voir 
deux ou t roi.' postes d»* distribution 
«l’essence très rapproches les uns des 
autres ; mais dans les quartiers rési­
dentiels où il y aura plus d'enfants 
sur les rues (pie d automobiles, I»* 
comité des licences ne devrait pas 
permettre de multiplier ces postes 
plutôt inutiles.

Sans doute, la liberté est un 
grand privilège (‘t tout le monde y a 
droit.

Mais, dans certains cas. la liberté 
de l’un est un empiètement sur les 
droits (les autres et le l’omite (les li­
cences devrait avoir aussi un peu de 
considération pour les gens qui souf­
friront dans la valeur d** leurs pro­
priétés par l'installation 1 un poste 
de ga/.nline absolument inutile, puis­
qu’il s'érigera en face d un autre 
(pii fonctionne à petit profit.

(V que le confrere dit exister aux
Etat» Unis existe de meme au Cana­
da, dans tu «s villes et dans nos cam­
pagnes.

Mais, ces lignes, qu’on veuille bien 
le noter, lie visent personne et ne 
vont que i ’effet d’une constatation. 
Car, à la tin, le soleil luit pour tous, 
i‘t il est bien permis à chacun de

conditions, remis à neuf. 
S’adresser à

J. O. DUBUC,
Victoriaville, I\ Q. 

14 mai.—j.n.o.

A LOUER
Un bon logement, rue de l’Egli- 

go, Arthnbaska.
S’adresser à

JULES POISSON.
Arthnbaska.

A VENDRE
Une haRuc saphir montée en or 

blanc. Prix $15.00.
S’adresser h

Mme J. O. H. GUAY, 
Victoriaville.

13 aofil—j. n. o.

U*s diurnes Maux de tetc
Maux de dents Lunihngo
Névrite lllimiii\t ismes
Névralgies Souffrances

N’acceptez que las “Tablettes 
d’Aspirine Bayer”. Chaque paquet 

! intact contient des directions qui 
ont fait leur preuve. I.es Boîtes 
contenant douze tablettes coûtent 
quelques sous. Les pharmaciens 
vendent aussi des bouteilles de 21 
et de 100. L’Aspirine est lu mar­
que de commerce (enregistrée au 
Canada) de la manufacture Bayer 
de Monoaeeticacidoster d’acide 
ncélylique. Alors qu’il est bien 
connu que Aepitino veut dire ma­
nufacture Bayer, pour prévenir le 
Public contre les imitations, les 
Tablettes de la Compagnie Bayer 
seront. étampecs de leur marque 
ordinaire de commerce, la “Croix 
BAYER.”

A VENDRE
Auto Chevrolet “Bnl»y Grand* 

en parfait ordre <\ vendre nu à j 
échanger pour un plus peiit char. 
S’adresser à

Dr MASSICOTTE,
Victoriaville

6 août—j.n.o.

AVIS AUX
AMATEURS

DE CHASSE

MAISON A VENDRE
A WARWICK

Bonne propriété située au cen- 
tre du village de-Warwick, ;i yen- 
dre à bonne condition.

Pour renseignements
s’adresser à

Les amateurs de chasses trou­
veront à acheter chez M. Albert 
Bcauchesne, marchand, à Arthn­
baska, des beaux chiens de chasse 
de race “American Fox Hound”. 
Pour le prix s’adresser soit à lui- 

, même ou par correspondance à 
I Arthnbaska, P. ().

1*8 juin—J.n.o.
PERDU.—Un tour de cou en 

Martre de Roche a été perdu à 
partir de St-Paul à Victoriaville. 
chez M. Malcolm Paradis. Prière

13 août—j. n. o.

Mme N. BLCHARD (|e |c remettre chez Mme Geonres
Warwick. Rouleau, à St-Paul, ou chez M.

; « courir sa cbanc«‘ .
“ LA TRIBUNE

LE TELEPHONE
DANS LE MONDE

Sait on quo b* Cjuuuhi «*t l»*s Etats- 
Unis sont Me beaucoup les «leux pays 
où l’usage du téléphone est le plus
répandu.

Suivant une statistique drossee par 
U American Telegraph and telepho­
ne Co. h I 'aide de renseignements 
îeeueillis par sus correspondants au­
près des entreprises téléphoniques 
d’Etat ou privées des «livers pays, le 
nombre d'appareils téléphoniques en 
service dans le inonde s est accru de 
1,517,291, soit de G.G pour 100 en 
1923, alors (pie la population mon­
diale n’augmentait que de 1 pour 
100 pendant la mémo année. Au 
1er janvier 1924, on comptait pour 
S’ensemble du monde un total do 
25,570,000 appareils, dont 1.>,309,4.>1, 
ou 03 pour 100, pour les Etats-Unis, 
bien que Vur population ni* repré­
sente que 6 pour 100 de la popula­
tion, mondiale. En d'autres termes, 
les Etats-Unis ont un appareil télé­
phonique pour sept habitants, alors 
que la proportion pour b* reste du 
monde est de 1 pour Ls*>.

(Le Canada vieil en deuxième, 
comme on le verra plus loin).

Plus de la moitié des nouveaux 
appareils mis en sorviee en 1923 
appartiennent aux Etats-l nis ; d** 
plus, la presque totalité des appareils 
de ce pays (15,000,000 sur un total 
de 15,399,000) sont un fvpe Bell. 

Par contre, l’Europe «*st plus lente
.. .................A s’assurer des services teléphoni-

Malcolm Paradis, ;i Victoriaville. ques, et les progrès y sont beaucoup

ait
122.013 en 1923, et ceci en dépit de 
1 'augmentation considerable de la 
population. A Toronto cependant. 
1rs résultats avaient été tout autre 
durant, cette meme période ; de 
PI,1G9 tètes en 1907, 1«* total s’était 
élevé a 375,398 en 1923. On ne 
peut alléguer pour expliquer e**t état 
«it* choses, que les taeons differentes 
«le traiter dans ces deux villes, pro­
priétaires de cours A bestiaux et cul­
tivateurs et commercants.

A Montréal, par exemple, il était 
d’usage jusqu'à l*1 semaine dernière, 
«pic la ville perçoive A son profit la 
somme de 20 sous par tète «pu* les 
cultivateurs et commerçants doivent 
payer pour l’entretien de leurs ani­
maux dans les cours. «pii sont pour­
tant la propriété de compagnies pri­
vée';. Ces compagnies devaient sup­
porter tous les frais de l'exploitation 
Mes cours, (pi’elles devaient par con­
tre diriger au grc des autorités mu­
nicipales. Leur seule source de re­
venu étant la vente de la nourriture 
destinée aux bestiaux, elles étaient 
forcées pour se maintenir, d'exiger 
des prix (pii rendirent bientôt leurs 
tours très impopulaires auprès des 
éleveurs.

Le pesage des animaux aurait pu 
être une lionne affaire pour ces com­
pagnies, si la ville encore une lois ne 
s'était pas arrogé le droit de peser 
elle-même ct d’imposer pour ce faire, 
une charge de 10 scats par tele. Et 
',oiir toutes ces raisons, le*, bestiaux 
étaient dirigés en plus grand nom 
bre que jamais vers Toronto, où il 
existait des conditions beaucoup plus 
favorables.

Mais heureusement que les choses, 
grace A la récente entente avec la cite 
de Montréal sont appelées A changer, 
et Uon espère qu'avec le nouveau 
système mis en vigueur ces jours-ci, 
les cultivateurs d«* la province «b 
Québec verront une nouvelle raison 
di* pratiquer Uel( \age sur une plus 
vaste échell(

D'après cette entente, les compa­
gnies propriétaires des cours prélè­
veront une charge de 2a • sous pat 
tète de bétail, en retour de quoi elles 
abriteront et pèseront les animaux 
tout comme cela se fait a Toronto 
Ceci permettra A (‘es compagnies di 
vendre b* fourrage et autre nourritu­
re nécessaire A 1 alimentation des 
animaux dans les cours a des prix 
moins élevés et par conséquence de 
faire une juste concurrence a To­
ronto.

De leur coté, les compagnies s'en­
gagent maintenant A user de leur in­
fluence auprès du gouvernement fé­
déral pour 1'«mener A ouvrir une 
bourse de bestiaux A Montréal, une 
mesure qui no contribuerait pas pour 
peu a stimuler b* commerce des bes­
tiaux dans la métropole.

Professeu r A. C0 U C0 U C111
Herboriste Sauvage

La Merveille du Temps Moderne
Femmes ou lîlles, demar.de/.-moi mon merveilleux Elixir REFORMATEUR 

(pii purilie et enrichit le sang.
Chez l’homme, LE REGENERATEUR oui vous donnera la force et la santé, 

en vous piirilinnl le sang et l'enrichissant.
Veuille/, demander notre emplâtre merveilleuse pour mal de reins, chez femmes et 

hommes A 50 cts.
Après de longues années de recherches, le Professeur Sauvage COUCOUCIII

A enfin réussi à trouver un remède, coin posé d’herbes cl de plantes sauvages, 
capable d'amener un prompt soulagent ont à tous les maux, maladies extérieures 
dues à l'impureté dti sang, telles que clous, abcès de lotîtes sortes, quels que 
soient les noms s(*u- lesquels on les désigne, glandes tuberculeuses, eczéma, même 
les cas les plus graves, jambe de lait, plaies, ulcères de tous genres (même la 
gangrène de vieux), foulures, mauvaises eoupmes, grosse (voire les ulcères can­
céreux) et toute démangeaison, hcmorrlioïdes, rhumatisme. Aussi maladies 
vénériennes (b* tous genres.

Vous qui souffrez, n'attendez pas à demain.................... ?
Kcrivcz-moi immédiatement, dominant lotis les détails (le votre maladie, et 

je vous enverrai aussitôt le prix du traitement QUI VOUS SAUVERA.
•le reçois 14 » 11 s les jours des quantités de lettres des gens «^ui y trouvent du soulage­

ment en y prenant mes remèdes.
Un essai immédiatement vous convaincra.................... ...
Toute correspondance strictement confidentielle................. V
Veuillez bien remarquer que les I'cmmes ou tilles qui sont atteintes de l'Ané­

mie, Hua u ni al ou dérangement peuvent demander notre traitement qui représente une 
bagatelle par jour porr ur. mois.

Protégez votre argent en fenvoyanl par Ici lia* enregistrée ou mandat express 
ou money order. Dans ce cas, nous serons responsables, au cas di* perte, de l.i 
marchandise (pii vous sera expédiée. Nous pouvons retracer plus facilement par 
ees moyens, la marchandise ou l’argent.

Mes remèdes sont envoyés aux Etats-Unis. Dans le (.anada ils sont envoyés*
franco.

Découpez notre annonce et conscrvcz-ln.
Avec votre commande pour remède, nous vous enverrons un livre explicatif 

illustré gratis.
PROFESSEUR A. COUCOUCHI

BOITE 31 MONUMENT, I’. Q.. CANADA.
I*. ,S.—Décrivez longuement les maux que vous ressentez. Dites-nous votre 

' âge. votre pesanteur. Une réponse vous sera faite.
Toute consultation gratis, personnellement ou par écrit.
" Al’SSI SI VOUS VOULEZ VOUS FAI UK UN UON SCOTCH OlJ BRANDY A DOMICILE. EN- 

VOVKZ-MOI 50 CENTS PAU MANDAT DE POSTE OU EN TIMBRES, VOUS RECEVREZ UN ECHAN­
TILLON POUR LA PREPARATION, AINSI QUE LES RENSEIGNEMENTS, AFIN qUE VOUS AYEZ 
UN SUCCES, ET LE FAIRE VOUS-MEME.”
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J.-N. PARADIS
PEINTRE

VICTORIAVILLE, P. Q.

» . # ‘#4 1 •• fl# J»

M. PARADIS annonce au Public en général qu’il
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Chemin de fer k
V

vient de faire de grands agrandissements a son Atelier de Ig L*,,rs P* ,n-* Lxcepu* le di 
T, . , , fié 5.31 hrs I». m., Excepté lu diPeinture et qu il se chargera, connue par le passe du

ip Pour IVinccvillo, Plossisville

National’ou Canada

Victoriaville-Monlréal-Québec
(Gare du Palais

Service de» train* en vigueur le 
le 30 Avril 1925

A partir de la dute ci-dessus, le sur 
vice ci*nprès sera en vigueur.

Départs de Victoriaville 
Pour Montréal

2.02 hrs n. m., Tou*» h*s jours.
7.-I-I Insu, m., Hxcepto le*dimanche. 
2.3| 11 rs j». m., Excepté lo dimanrho.

Pour Sherbrooke et Portland 
9. Id hrs a. in., Excepté lo dimanche.

Peur Québec
3.32 hrs a. ni., Totis les jours.

le dimanche, 
le dimanche.

Peinturage de Voitures,Automobiles,etc.
Lavage des Automobiles

Ses Pik sont Bon Marché et son travail
garanti de Première Classe

ffi^Une Visite vous convaincra
M mai j. n. o. Tel. Local

f4
f

I
Ttv»

f4«§

t
Cpimda

lVovinro tlt*

illo et Lvstei »

»S.1S hrs p. m., Excepté le dimanche.
Pour Trois KiviércH

7.50 hrs a. m. Excepté lo dinmneho.
2 35 lir p. m. Excopté lo diiuuiiL'lio.

Pour informations, s'adressor à 
Viotormvillo k l’Agt du Chemin do 
Fer National.

M. A. PELLETIER
Victoriaville.

C«»ur Supérieure

Prix Spéciaux pour la Saison d’Eté
POUR VOS BIERES ET PORTER
Livrés dans le plus court délai....................

COTATIONS SUR DEMANDE

lei entant, pleurent pour avoir It

DE FLFÏCHER

Boswell, Champlain, 
Frontenac, Black Horse

Dow, etc.
tî£2fHUne commande vous convaincra.

—o CHEZ o—

N.» Ils
Damn Argt'im lA'inicux, du la ville d’Artlm- 

• lmtikr*, é|HniHO coin muni on bietm d'Alliorl Rliin- 
! diet, ouvrier du mémo hou,

vh DcinundcrertHo,
D* dil Alhurt Rlaiichet,

Défendeur.
Uno action «mi népatution du ltienn a été, eu 

jour, iiiientée «?n cuittî caum*.
Ai tliüha^ka, eu S juin 1025.

Marceau a piciikr, p.c s.
JiiIoh Poisson,

Avt du la donmndonmflu.

Canada |
t*n.vine« du QucIkjc Cour Su|H^riuuru 

bitdrici (FAriliahaska I 
No 1 HT

•humph LatVrté, marchiuid, duSt-tîurmaiii du 
Oniutliam, Co. Drum moud,

vh Dumanduur,
Willio D'tundro, ci devant «lu St-Edmond du 

( «nuitham, et mnintenant du lieux inooiniUH,
Défendeur.

11 cMt ordonné au défumlour de com lirait ru 
| dan* lu mois.

Arlliaha*ka, 21 nortt 1025.
MARCEAU k PICIIKR, 

Hector Eifurté, P. C, S.
Avt du Demandeur.

LE SAMEDI

2 j 6 m
39-32, rue Henderson, (Palais)

QUEBEC.

En vente, à 10 cents le numéro 
ou $1.00 par an, chez tous les dis* 

! positaircs ou chez les Editeurs* 
propriétaires, l’oirier, Bessette et 
Cie, 131 rue Cndieux, MontréaL


